
41e ANNÉE. QUEBEC, LUNDI, 4 DECEMBRE 1871 N° 103
TAUX DE L’ABOXffIKX*T.

four <Iuum utoîa................... ......................... $l.(>0
l'i.ir ait mois .................. ......................  . ... 'J 04)
l'.i ir (••a liMtituteuri, un »n ........................ :i On

C A V A H I.M n'AVAVCK.

*\I.K l'.iX ADIKS, journal |xtlitiijue, litters ira, 
CommeroiÀl, imlustriel et agricole, rat 

iii»|»riinô et publié au n* 1, rue «lu Nsult-au-Matelot, 
iiMae-Ville, Quebec, et parait les Luxi», Mkk« kbi» 
ut Vkmuhrui «le cba«jUo semaine.

*r Ceux qui veulent cesser de recevoir ce jour­
nal doivent en donner avis à l'administration un 
ni iis avant l’expiration du terme «le l'alionnemcnt, 

no ]Mmt Atre moimlro que six mois, et payer 
ours arréragea, autrement ils seront censés conti- 
niter un autre semestre.

LE CANADIEN
N^OS INftTI TT ITT O N H, NOTKF'LANCJTTTC KT NOM LOIR 

F. EVANTPBEL & FILS, Propriétaires-Editeurs, à oui tontes lettres, réclamations, envois etc., doivent être adressés franco

iüOX DES AWJfONCES

I* \ It^nos «t til-drssous, prriiiii-n-iiien tinn <«( r^i 
i li à-pie insertion siibsd«|iieiit«* (i I •’ J

"•"«i <'ba<|i|o b^iic au-dessus «l« dix Iik»< *.
pi • itiiérc inscrtiiNi___ _____ O Os

• ' i i |ii»* insertion snivaofe, par lit^nc u 0-

l'o.ir b-s annoni'ea loii|< teimo, l.-a eoiiiliti<.n 
• >ut l»>aii<'oup («lus faciles, «-t un«> reniiic libérale 

.•«t ae.-oni. i».

se- Les annom'cs déposées au bureau jiisou'A 
.u/.> hmiros «>t «bmie «lu Jour do la publient in,, 

pat «'" t nt invariablement le même jour

Le principe répnbllcaln el I Vnt. tuions plus quan I il pnSicti'l qu’au 1 
rAngleterrc. |j l,omier chnn>?emeni tl * iftgno, il faudra

Ke consacre un article à exatni ! r*" ^ll're '° c^*^c il.* la liste civile. N uvon? 
nci et A apprécier l'espèce do programme 1101,8 .^)n? ,nlc.r<rh uvn,lt l0,u.f» a no,H 
pubüd par M- Oeortrea Potter. N? Potter ?arant,r j€i aml,'l,eux co'npctitours dont 
prise les conditions (Lanslcaqueilea le prin* ca. a^,.88Vmcn.ts .noa M1 n.t ü‘,l»Pr"-
<-i| c rdjiublicain arrivera, en Angleterre, 'n(‘iu;nt a P^ix i ik ri ure, niai- iMiucnt 
à une monarchic limitée. En ouvrant ,c ^ pubbe ?
nos cl,».,t.es, dit le Times, à cette lettre, , l olll ni. r la q»i« stion
nous donnons la preuve que, sou» lo ré­
gime républicain, la liberté d'opinion et
nous donnons la preuve que, sous le ré-1 ‘ ^ / OU8 U{.\ pa%d,t le “ Tandis que les travaux de iéo gani
gime républicain, la liberté d’opinion tl, * V' ^ l,v (Pu‘stloM '!'• «mion de l’armée progressât «n H in.si
do «li.scussion ne pourrait être nlus gnn- | .;4 .. ’ ir’T‘ )Vu!‘s.'L‘,,î M*, lentement, il est vrai, mais :,v« e ensemble,
.!«•. Il y a quelques jours, M. Hruce, «’a- ”,j,' rtf>’ti.< ^ r^0l,r,ütü-, . les mures sovices mi unir s importat.ts
drossnnt à ses électeurs, prétendait que /“* ' ' r,‘«lr' ltam, «lit e/,//,. mmi nms de l’empiro nosont tins i«oiir eela i)é!>lic«ls
la Société Internationale, bien qn’org,- cI:‘s',s ‘f,ali))ueH La citad, Mc «le Samareantle, « anit il, '«lè
«it.wt,. iMiliiiniiofnant sur le AontinA.it ll “,üea binais, classes anxqUelKs M. Pot- u ........... . .iv.,. * ^ ...vV . . .. •

dr<*, « t teins lamiwehr pour l'appuv i ; 
laadis qu auj nird’hui ecu - nr.ratecompte 
21 208 li«»nirn«'s, et une I >u lw« br e »rres- 
pond mie.

Les inivnnx ticdl’ft'itsr en lluvdc.
Ou lit dans 1 * (i!‘>L'\ <!«' l.ondr«.v, «lu 11 

octobre
“ Tandis que le* travaux de iu • gain 

nation «le l’armé,) prognose rit «n Russi

Ignorants « t iml tvilcs 
( ’iMiquérir,—quoi

rv vm mr% m

11« /.-tm 
no

les dévouer à l’animadwrsioii publique? peut plus .synq :iihii|u.\ l'ormilt
. ( ( , - t Cq n est pas dans les rangs des répub'i-j «!o vous rm'onler do quelle mnui<V«.......... .

« ai>rri . ^ j cains qu il faut les chercher. I! n’y a pas avons croehelé votre eolVie-lbrl |a);ir «pu*
n i.,| p it « i.ie «•. ,.e l'-«,(),.i:,l,]it qu || un républicain qui <*n veuille nu sulVrago vous oov«/. sur vos eanlcs dans l’avo . r. 

' 1 11 1,1 'j1 '^^1 1 1 Çt. i. Hib* matais, univers,'!, puisque lo Hiitlrage universel, Puis, il lui conta la façon «I '«it il uvait
^ 1 .ll, ^ ^ 1 t-t q'it < w«‘, et qui, c est la Uépabliquo elle-mcau*. Non, c’est opéré, et «’baeun lui lit «les « i:u| liai ut*

'h -O ne -, do .lieraient d« riches moissons, ailleurs qu i! faut aller, et c’eut parmi les sur son adr. *s *.

apres
pour.

y en a trois qui mourraient «l,1

Kossuth lialule Turin
ai ihl • citoyen.

où il vit en

Kt un mil.ion 
I !.. 

gués, « te., à mettr

qu U tant aller, et ce«t parmi I 
! ’’■•'t milie licetares partisans des monnrebios, quelles qu’clli 
n-* l’i'luits, terrains soient, empire militaire, royauté de dn it 

-v . . . t,,l r«'. divin, que se trouvent les ennemis du
' ' ',l ■ 1 ' i 11’Vinces entières, suffrage populaire.

l«cs hommes de l'empire a (Tea te ni de 
. i| 'mire malgré elles reclamer le suffrage universel comme leur

mais noua les connaissons, nous

f '«>peoliagn«*, • «ms la dat<

«le e. 
tu. a

iiisar politiquement sur le continent, 
avait renoncé A tenter un mouvement ré- Ur s ,,'lc,n‘8' 
volutionnaire dans la Grandcdlrcta^ne.
Sans chercher à connaître co que vaut 
celte assertion, nous sommes heureux 
d'entendre M. Potter et ses amis poli­
tiques déclarer que, républicains en thé­
orie, ils resteront royalistes de fait tant 
qu’ils no verront point la nécessité de 
populariser davantage noa institutions.
M. Potter est moins concis ; mais nous 
^produisons son idée. La question prin- 
cipalo ext de préciser les motifs qui amè­
ne raient M. Potter à faire passer de l’état 
théorique A l'état pratique Ks doctrines 1 
républicaines. II nous semble que nous | 
u'avons qu’une utopie, un plan de la ré­
publique de Platon.

M Potter prétend que les cluses ou­
vrières veulent lo régime républicain, 
p«rec quu des millions d'individus ont à

mxqut
mous, comme lui, 

(qu il est desirable, qu'il ,.st nécessaire que 
ota questions soient présentées, débattues, 
déf mines dans la Chambre parlementaire 
par les représentants directs des classes 
ouvrières. Nous accueillerons avec pl.d 
sir l'avocat des droits du p uplo comme 
nous avons acctn illi l'avocat «le l’Iiommc 
rule.

En résumé, la litire de W. Pott«r -ira 
lue avec intérêt et u.c.ncnv csatisfiction, 
car clic n'a rien d«’ commun avec les doc­
trines anarchistes p récitée s sur le cont-
nent.

«• plaimlrc île la part qui leur est faite I (chaque réj. 
Inns |« c« rclc «le la vio politique. Nou* et A B3, poi

Le dncloppeiiiail dts arnit ts itmiia- 
nenles en Europe.

Le nombre des régiments .!<• l’aniiée 
allemande s'élève à 148, | our l'inl.uiteric 

riment rouf, ruiant 3 bataillon'-) 
pour la cavalerie. Ces chiffres no 

n » comprenons pas, continue le 7Vm'j, sappliqu :it qu A l’armée d»; I A lemagre* 
*|'i«‘ l’on demande un changement radical proprement «lit,' : le c«»niing«*iit de i'AI- 
«liins la Constitution, sans avoir aucune , snce-Lorraine port A 154 le? nombre «les 
r .isoti |>our supposer que cc changement régiments d’infaritcri * ot A '.'7 ceux de 
apporterait une modification dans la paai* cavalerie.
ù«>n dont on s- plaint. Si lo pouvoir doit tonique immense «pic j uissent paraître 
p,>Ki-aux mains doa unioniste»-, les au- cette force, l'armce allcmai.de n’occop * 
très class s n’nuront-elles pas, elles aussi, 1 que le 3e rang sur l i !i«-t«' «l.s »nné« s 
à souffrir do la part qui leur sera faite ? permanentes on Kuroj <\ CY-t la IIus-«io 
Mais pour établir cette république il fau-jqui l'emporta avec - s 1*^8 régiments 
«liait alors supprimer non-seulement l’a- d'infanterie, ôiî de civaluie régulier,', « t 
n.-i ocra lie, mais les classes moyennes, la 15<» de Cosaques. En.*uite vi«- t la l’ramte 
population des campagnes et la majorité qui | o.s.-è !«• lôO régi n nts «t’u.faut rie 
de la classe ouvrière qui n’a aucuuo ntta- ! (V compris les /.ouav . t U tur o-j« t (Il 
die avec les ligues unionistes. I (le cavalerie.

Le Times après cet clporé, énumère L, s 80 régiments «l'infint ri - autri- 
les conditions auxquelles l’adoption du chienne, et les 23 régiments d -« avaleric 
régime républicain pourrait être ajournée italienne, enfin l’imant, rie « t 1.» ravaleri • 
indéfiniment. 1 t'abord, il faut retrancher anglaise qui compt nt Kîir ba «ill us et 
la liste civile, puis réformer la Chambre 20 régi m nts, s mblent «lu miserai) «s 
haute, élargir le cercle «lu suffrage uni-. forces en comparaison «1. « j rcimères. 
vcrscl, dépouiller l’église d'Angleterre do Toutefois, si l’Allomag • « -t surpassé-1 
sa surématie et de ses privilèges. Vien- pna la Itu-sic ot la h’r.mc - n ce «pu ton­
nent ht question dos terres et lesdroits du cerne le nombre des n . ium iiU «le ligne, 
citoyen. il no faut pas oublier si résurv«% qui ne

M. Putter, après cette ultimatum, rend compte pas moins «le 280 régiments de 
Irunmagc aux qualités de la reine Victoria Lamiwehr.
uni a prolongé la vie de la monarchie. Pour se faire une idé • du dévdo; ; c- 
Mais, reprenant aussitôt sa thèse, il met ment énorme «les armées continent.ré s 
en avant, comme un argument sans depuis la guerre de Crime *, il s ifTu «K- 
réplique cc qu’on pourrait appeler le bon comparer cc qu'elles ét.ii nt A e«*tt«* dj.« - 
marené du gouvernement des Etats Unis, que A co qu’elles sont aujour.l’ui. En I 
CYst, ajoute le 7V;/ies, une assertion fausse. 1852, la Prusse no pos-c«lait que IY ré 
Oui, la république américaine coûte peu giments d’infanterie et 38 de cuvalerie : 
:n contribuable, elle est économique, sillaKussie, 202. et 84 ; la France, 122 ci 
1 «m ne met en ligne de comte que les !50, et l'Autricne, «il et 38. 
lionijraires ou le traitement do l’exécutif Les armées réunies dis petits Etats 
et «U s ministres qui composent le cabinet. d'Italiu s'élevaient à 11 régiments d’in 

La législature fédérale, la législature de , faotcric et 17 de cavalerie ; les forces d«* 
«•ha pro Etat, le gaspillage des fonds corn- rAngleterrc étaient du lOo régiim.nt8 
munaux, gasjiillngo dont la ville de New- (.122 bataillons) d’infanterie et 22 régi- 
Vork a tant a souffrir, A l’heure présente, ments de cavalerie.

la Tartaric, vient d’être comp'ètetnent iv- 
paré«*, et d«* Cronsta<lt a été renforcé. 
L'importance de Cromta It, qui est la clé 
(1«* la llalthpic, exigeait «jne >n système 
de forlitteations fût impr«*n:)blc.

“ Pour nttein.lrc cc but, h s foi - , t s s 
batteriei ont été protégés p r'! louwag s 
contre lesquels les boulets «t toitr.s p«»- 
jcctiles seront sans i ffit-», tandis «p;c les 
p ècos d’uriillerio qui y ont été pl i. é « 
ont une puissance do portée et un oa ibi * 
qui i s rendent éguh'S, siuoa siij«'"ri« ;r «, 
aux meill, tirs modè!« s.

“ I > autre part et «lu o«V«- de 11 fronth r«,
1rs fort- qui protègent la ; iti « u n »l 
de la P«)logne ont i\«;ud s ii«;uvell«s bat­
teries. La redoutable l«)rt«‘r s-• «h* Tehen 
totebauvrest. «pii e ïamnn I • I, * routes «I 

, Mosicn, eh* Ki. fl « t d" \Vil« a, a i.uginen- 
t«: : d'o ivr -g' s q «i la | 'ac nt .-ur nn j i- d 
Complet d** «léf«*ns *.

" En | ré - mer «le c< : grands j rép.«iaiif 
qtn se font en l{u«sie, il c.-l intéit-ant «1. 
suivre les citnmeiit'iircs aux'ju I* se .ivr 
la presse continentale et île c unaitn* |*< . 
prit général des jourruux sur e t état «l«- 
chosi-s.

“ A on juger par les (ouille d.* Y n .
I l'atlitudcdo lu Uussio menai -la.t l’Au­
triche, «'t lu (in/'ts, (« n prose p" r «ere 
l un «hs principaux organen de la j>r«ss-* 
moscovite, «lit qu’il « xiste une entent, 
complete i )itr«* l«*s cabincis do Vienne oi 
«le I» rlin, on prévisioii d’uu" ref i s.* I« 
hostilités avic la France. E’Autriche, al« rs 
appuierait la Prusse, L un autr'* e-*:«*, la ’ 1 
Prusse agirait de concert avec l’Auiiieln* 0,1 
dans le cas d’une g'it rr,* entre r. tto <l«*! tnil 
mère et I » Uussie. Hans e«*tt. ■ )n 
dit I«j ii"'»*, I épée seule p-'ui trai.ch' r !■ 
)i«i*u«l gardien «f«* la (piestion «l'4 )ri« nt. « )i 
la M is«ie peut-elle tc-n r e < * - ins a.- 
liés «i .ns e tt'* j rév «;«>ri 
det rminatioti pj- par i 
C'in.v tver’sa neutralité, n’.- 
• t l'on -ait «jue la | olitxpi 
«•n ucomI j arfait ave j cel!

“ E’Espagne, cl!c-u.« « 
tance, si « Ile « u a une, n 
daire, S'j luis-cruit sans lo

Les hommes!
Li lle affaire I 

I ■ p p ilatiuiis «pu rôti ront hostiles pen- 
«lair | lusieurs genérations,

N avi. vous pas la pl is grainlc parties 
‘b's Fratajan* A conquJr r à l’instruction 
piiMt.tin*, a i boa sms, a une vu faeil«» et 
heureuse.

La gtu iTv? ! «les conquêtes !
Ignorants i • imbéciles, 
ht v- ye/ ii.èmo ceux qui sembleraient 

«b.'Voir preudr, !« s lut rets ili-s paysatis.
I- s s i- lisant républicain» ; -«Je temps 

• n t fiij s i s prononeeni h* nom «1«* l agri- 
eulture, «le 1 agr.iniltcm tuais fiour pro- 

i «l'«ir« un ceilain « il t i|ans une phrase.
\ i’V«/. Ceux ijM se pr« lendeut h s plus 

; avancé*, lis c« uunui istes, b-s interna- 
t "iiaux, ds ue «h'iiiiiiident, ils ne veulent 
«•«uiquérir « t | r< mire que | our “ la chis-e 
onvrier,*, ' mais i xamim, Lien leurs dis- 
e-'tirs i t l'*'irs acte-1, — v«):i- v« m x qu'ils 

1 n «•n'en i« ni par la clnsse ouvrièn* que lis 
ouvii'*r> «h - vilh s 11 «ju’ils ne p« nsent jns 

■a ' «t ux pay an# -i ni* I s couipient 
f«i> : «l' inii ivrnent tin-t-oti pas inventé, 
«• rnuie terme injurieux, le mot <1«* ru ml 

. « t qui a «i«»’ né oett aeeep 
t .don .i e mot ? L« s républicains «pu se 
'lifeut I. phi* républicains. Ils conteste ut 
aux i . ran x lo «ImiI de v«>ti*.

Et e« la s jus prétexte de leur ignorance. ) 
\ «ms « roy«*/. «lonc ne pas «'-tiv ignorants? 

Ah ! mil foi» f lutôt I »g» n ince, «pu* la 
bdili..|||«'*.| i «fid'1 s fau-s s «*i «ie 
creu- s «pie vous riv« z dans la t,‘

L | eupîe,—«;a devrait étr. 
n «tiori, en C'immeriçaiit p.r le.- 

le fieupl?, c'est u

principe ; 
les avons vus à l’iuuvre, et nous savons 
comment, sous j rétexte di le conduire, 
ils l'oppriment, le c«>rr«mipent et lo dé­
naturent.

I«es autres royalistes sont plus francs 
et plus loyaux ; ils détestent lu htilVrage 
umverael au grutul jour, et tous lr*n 
efforts temlent à le détruire.

Tons les impérialiste* « t royalistes, an­
ciens et nouveaux, sont également enne­
mis de la grande institution démocratique, 
tous cherchent A se passer d’elle, parc,* 
que, avec elle, nulle monarchie un j « ut 
rester longtemps debout « t doit néeessni- 
r« m nt disparaîtr,*.

Alors, le bimpii. r i« poml t :
( 'her giMitlenun, en r« toar 

vice, «pii n « ' tit pas Pu.s n «s p 
ventions, | « rnti it' /. m« i «!« \o i 
mill»* franc* de pin*.

I** voleur accept t « i «!«’• -hua «pi 
sciico d'un pnri il i i«H*ode, le* lu i « 
banq ucr étaient «h -«irmai* .«« io* p un 
et h s hiuus ; puis, on v -ip.it après 
nombre inlîm «!«• y. ■/.< «t «t «l, / ■«.*/'

« r
lVrir«lix ,|

i«*«i
a IL

pr«

NOUVELLES DIVERSES

n I ni 
>r, pom 

O i a Ir.ip
r tues

la 
lu t

Noi 
•t le n 
jonc 
«pm

i M',,‘ 
plira-es 
C#

toute la 
|« tj s ms

mi i un, «P s chant: 
roug«*, noir, I • 

t | asso cl peupL.
All'll,

nom de parti, \11 u pion |in»j«-t«f.

I<CM JUlIft.
Le rail Mil n, r*<•//'• parle d'un projet 

«)<i aurait formé un petit groupe <l«* nd» 
bins .» I* ranofnrt, et «pu eonaistornil ù r.ir- 
semblcr le* restes éparpillés d«s eiifiut.s 
«I Isri.el et A l«'S réunir en l'alcstim* pour 
V établir un noiive.'iu r«>yaume juif. |)«*si \ i«*toi
•eltres «l’inv ilation auraient été imprimées I dendfr « év 
«•n gran I nombre pour prêter concours A l* ranc« et 
la réalisation du j roj«*t ; elh s nurai«*iit été 
envoj'ées aux membres «le l uiicienne fa 
mil lu épars,} en tv moment dans l'Allema­
gne.

G aprèi les journaux favorabl, * au ju 
«lui •‘me, l< s finaneiers les plus important» 
do 1 ancienne capitale impériale, qui ««t, 
comme on l«* sait, le quartier général «les 
juifs allemands, auraient préi«* leur appui

— Is* souverain lran«*iH 
briquer le plus do inounai. 
f‘«>u régne, « *t Napoléon 111 
««ni « (li ;ie pour •))8('«2.>'v'',.<ïb* 
ectt, monnui,. 1,0111- l'Iulippe n n av.ol 
fait « un ttr«* «pu p ut 21 • « •' I ' ' 1 '(• fi .un* \

— Mn!gr«« *.» pri'ien bi' p.mvr«t« . N >, o 
lo.ut ii trouvé mny< n o « iivi>\« i un i.nlii' n 
«l«* trimes au l'ii| <*.

— ( Li «ht «pu* |{«>i ||l 
porté A la f ui< loor T 
i île «*t «pion lut « I, i*i i

loti va
Elle St 
era p-

«un* h 
• Mai:

I * «pi*
ni pce

t> nihl

l'IloiiiMii* au 
i longtomi .«.

M

11 ng< « eer it u • 
èu*m« ni « «pu 
«pi il i tiiul

u vr.ig
" 1 p

‘ une

e* sur h sipiels 
I air. impair,

n k K a lut.

— I In exliumo « n «•< moiiK'iii 
«lu plus imn u eimel «'i,* <l< M 
«lu Sf. M irtcl I n gnu «I nomb 
tomlws r(’inoiit«'iit :« i i 
gn*ns et « lVr«*nt un p 
unli«pinii« . Smv:mi l.« 
l'rimitive, la plup ut «I- 
ll-'Ule touri é • du - l'i'é

1. M,
I ml.

«!-• I « »ri«*n».

Le Miffrage tinhcrsrL
g

Angl 
t pas 

«le I

inc ? La
teiie de

«loiil« IIS *,
I .

' '11.' I l l'l 
lout limpor-
• I •

te entraîner .
la rernorqu* de l’itali.*. « i i 
liée l'aturelh* de la Jlussie, 

urrait-ellc c

st i al 
quell-

one c:
t tu

puissance pourrait-elle compter au I s >m. 
Il n en existe qu’une «;ul«: : c'«* t la 
I*rance. IYIIo «st «lu rn« in* l'oj i u f' r 
muléa par la presse anti-républicaine «1 
cc c« rmer pay.-', qui v« it, «h«ns l iilmmc 
russe un événement do la plus haute im­
portance, « t le plttf filV’ : ; 'f . pu 
s’uccoinplir pour Ks deux pays. ’

O.I ht dans la fi'T"
:. i

'• ,/*<«!
gain.' «i< M . ( i;ami

q • ■ .* 1 • 1 « 1 L* | ail il «xi ■«te un parti qui
ago a fan* ■ .«•; i f.i rtune •*n nttar|iianf le
ll rage un.v i -d, i «ut <fé none r cc
rti a la 1* r nui « ! C* imirrc un |);u ; i l in< itc,
iminc1, > ; • i met f intéréts au-b . us

ceux «lu prij’M. i* • u qui , vrairm.’iit celte
•« « t a la l«'ti re, chère b asseoir sa
rnin; ti m sur les ruin «.» niémi* de la

pat ru 
enlcv 
rest ci 
«lésor.i ai 4 
inv

t-il?

portent aux budgets des sommes fabulcu
ses.

Nous pensons avec M. Potter, ajoute le 
Times, line tant quo nous aurons une 
monarchie, il faudra un apanage A nos 
princes et A nos princesses ; mais nous ne

Dans quelques-uns des Etats allemands, 
les chiffres ont plus que doublé ; c’est 
ainsi que dans les tableaux statistiques 
il y a 2M ans, nous trouvons l’armée 
saxonne estimée A 12,000 hommes, cc 
qui implique un clfeetif beaucoup moin-1

Les Liut‘iH*«.
Alph mse K*irr, après un Ion .-i 

vient «le i paraître dans l’a ré no (lu j 
lisme le.s mains pleines, «*.tt«: 1 i , 
vérités, •nais «lite.i comme il sait «lire.

Lisez plutôt, dans le premier nutiu 
des (7'/-'y > r< ssusci(>‘:s ;

La guerre! des conquôu !

nce,
ma

nrore un • i ist »i vous nous 
ullrag-: univ- rsel, «jue nous 

, «pu t | nn q c nous rattacher 
qu*.*:l«! autorité siifiérieuru 

lucrms-noiis ? «pi - subsistera-t-il 
dm- notre ^ocicîé, au-dessus «le 
divi- .nis « t de no» «pn i .les? Rien. I 
prit «« lirai.* «i- vaut une t lie p r pective 

i <lé>ohmte et fsiurtant si «■ riaiiu*.
Li l'rance, abaissé nu «lebors, livré à 

« uteritur a tout- h * iiitrigue*, <*xp<)«ée 
aux ntnb.lions l« « plus «.‘«Mipabli *, n«i 
i «rdcr.i pas a ^epue . i «lans rimpuissanoc 
‘ t à «lisparsiitro «i entre l« .s iintion*.

< (à sont i’s c * i nnernis de suffrage uni- 
v« r> . «jui « at.pi«*:'nt u déchaîner sur le 
pay tant «h* maux terribles, après tous 
ceux qu’lia déjA soullorts ? dan» quels 
rang «f. notre««s^iéte les trouver, pour

Is*» organisateurs du mouvement s’« f 
f«nc<nt de démontrer que l'entreprise 
u est pas impossible Ajnener à Ihiiiiic fin, 
comme «die H'inhlrrnit l'élrc «l«* piime 
«l*ord : aussi prenmuit ils soin «l«* rappeler 
au «ouvetur «l«* leurs rorihgionnaiM** 
qu ils prient | our la réussit'* «h* «*«• | rojet, 
cl «pi ils font leurs j rièrra ti«»is ou «pmto* ! 
fois pur jour dans le Sbemouch K ireeli, 
inatm «-i Miir, et a toutes h* luuires «>ù la 
pr««*r«* «*-1 c< m ma ndée par la l«,i li«*l,r 
«pi<*. En «»uir«*, ils interprètent lu pnssag' 
«le lu Mib «•; " IC'-v» mv, .i moi, « t j«* ri*i««ur 
nerui .i Vfiu», comuie voulant «br'* bit, 
ra em« nt «pic «lès «j ic le* .luiis .«( roui «I 
retour a déruMAum, le Scigne«ir et a\«« 
lui la puissance « t |» pro | <:nt«*, rcvi« n 
«Iront à « u x.
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bt,m,r«**llf U'iin brigand.
il y u quelques semaines,à New-York, 

un vol considérable d'environ un millifrn
nos fut commis che/ un banquier. La victim** ,| ;tl 

.V**- «lu vol fit iii»ér« r, «laus lu A’ • i'ul; //»'• ' "

ur l«*s fille'*, i! n’j 
rn*un .* nv« <• I «!(*(• •

L* nornbr • d« «
'* j j jour gar«t*. »n* et fil . 

ron bUO | t «le «• . « « 
ooti • i i»i,t* |i;t.,« 
fi!« s. i r ms |> « « 
par la ville «-n tro'iv 
y a done «II» OIMr « 
|K,|iuhrtion d" 800,'
«ont instruits aux h «i I •
• •col- s «b* la viM«î c*ap -it j 
bon ««tixantu mille th lier • 
Nlali*ii«pic «bmi I» ili « | - . 
fu r. L uuivi i ait» ii'y « -t p « 
sont pa « «Jinj n non | « >

« » et de» élable ieirn «t

< Li éi*rit. «b*
«lu 2 courant :

“ ^trunnstailt est une petite vi!l«* «b* 
, iti.é * dans uno «b'w jéninsiiles «b* 
tique. F'1' b ib.tants oui, e. s four- 

«l« l'niciH «-te l« nioiDM «i un curieux phiiuo- 
ute i*. I mil lu long «b» la côte, l'eau «b* la 
'ner avait changé d«* «Muleur. 1),* bleue 
qu '.'le eiaïf d'orlinaii*,*, « Ile était «bivenin' 
d'«iu idiig-r vif. Etu-lc faite de* eau «s «le 
«v n iiigem, nt, on rec<innut qu’il était «!«, 
a <a pi « • n. e «i une mn-«e énorrno d'inlu- 

" ' «pu examiné» nu mi(*ro»ci«|je, ont 
'l'I '*1'' ■<»g«*s «lan» des « sjièce» «le ruoln *. 
I. ca* inteies.-'ait la acieneo «t l'nn crin, 
n i « «!«• ii'«*ii«>dlir iiiimtîiliatemcnt de cette 
' •in ' 'jI'T, • pour l’envoyer A <*«s eori n 
.‘«avant.*.

I,e «, e«*tiu ie, euriiiix |e jour, |’.*t 
'I' v< "* j' u* « neor.* vers l«* soir La nier 
pi n alors i a*p('ct «i un tM'iéiu «b- f«"i «-f | « 
v «eu , < n i • liant frapp> r la « «'«te, «rmblait 
un giganli «que II a mine, riinaiit «bins 
i" hbie une piu««> d'étinculbs. W' p|i«jn«,

«* e t rare, l'ourliiiit on h«! rappoll.
* r vu A StriH iiixtndt, « i le» \i ill iol
"t «pi’il faut y avoir le pre-age «r.m 
g • « xeepljonu *1 de barer g . /,e f m 

*, ' ' 'I" ' I " usHon, li «ri rare «lepuj* qu,-; 
a f' «une «, a reparu p«*u «b* j ,ur« nprei 

f et «pi.* nous venons «le Higrinlei,
•* « .p .in«|.* |« u«r «les | «• -lieiir* de la « «»te.

i L « *t i mi) ,|«' s d'- p -n*
! u'.iiiil • pour IS72, *« r i

1 n rgt -.t d« yillodo Ltverps
« ''L........ A cinq au» «lu Iravaux lu
, «’«' ', pour avoir « xior.jn,; Imil «I 'rii«'r* a u i 

I fit «ur,ni «|«* h tics qu’il avait arrêté.

■ I t null,* f. inrm» bdg«'* f«>nl p.iitn'
I- li ;' ,eiét«) Internntionale.

I rois «b * m mbres «lu S iem ( 'o| è «.«
| u il\ tl(|u< s, un goult«MI \, «plâtre «-n 

• ni m. , lumli.s «pm lu | bis j.iune, l«*
' 11 i',,'d Mie e, Me mi uit «br coiiHoiiipiion,

l<’ *«,. «lo | ( )régon «*t «In 
i W a lin gtou «-«t nus.ii b-riil 
i a ' s iLirnie, (J.'tto iinu(ie on v* n i-,

«•' r. d< pomme* do 2 iivn s et «b « b« tt«
!• liaVefs «b' 30 A 3o livre.*.
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>.{ nv- •

«’UKpiunt» iniitb'rnm s«,nt vol-
rmer. s «•;< ution* A Vinuln'ifl N .

•t I

’,|1 ‘'d' rt .8100 nu propriiitn i • «i'un 
,nng un <f«* Union Square, «New-Voik, 

’ pour : « « r b, j rivilèg.* «le n go b r «b fil, t 
‘ «lu b i«it «lu prcrnmr la process 

1 nt"0 1 1 ,J 1 v.'e d . grand duc Alexw. 
a lier.in, ur une 

habitants, ô" YO" L

ion u .nn

r nn i 
('t 

I «-Ir»:
« ornp

! lune

r«/A/, la | romers*! «b? doiin«:r cent mille 
franc» aux vob ur» .s'il» v nai«*rit restituer 
le million, ainsi que rn^siir.iriC'' «le ne pas 
!«•< livrer a la ju«tie.e. L«' l«'ri(l«'main Ie« 
voleurs rap|jorltii«:nt 1«î million. I/* bun- 
<pii«r, tout joyeux, leur donna un grarel
dîner nu«|ucl il invita l«»u* le» « mplriyéa! «r,*ntr’«:ux re «:«»nti. «-t « ;a u , 
d«* la riiriis*«ri. et In plus nirnuble cordialité «buts troi* jours :«pr« s d.it 
ne ersande régner pendant tout lo repas.

Au «lcrs«;rt, le chef de» voleurs j,nt la 
pnr«jle et dit A s««n luYtc:

—Cher gentleman, voua m'étca on ne

— L ti«* expérnmce «pm I on va 
fairu sur q iaiic I «r,, il* imii lamn*' 
en ItuKiic, prouve «pe* l’irn.« na 
plus ««juv« nt'pm lo Ii«j1« i i lui iu« 

— Placés u l.-ur iii.i i dii« «1 
étaient rnori - d« « eli<«1én«pi

mi.
iin«;
plu*
ny

nt «li 
a inor

i«)'i tii>
n<*.

I y a vingt tr«,irt n 
n I U George 

g *j »• rejirésentants.

l’atti ne 
«pu*tr«' moi»
- *»() 'MO.

nr*.
i.x

lui* I
.JUlt

. legl.- 
urs «t

vr i pour s «u «-ng ig nimit 
i Mo e«,iit l'ijrioiiti«' Momriie

ol)

Lu 1811, MM. Wi’sou .V l'atteryou, 
« Nouvelle 'rrlém*, mettaient uno 

once dans b* /Vo/yue. t pur laq«mlle ils 
uent do récompense a »*«:«ijt qui 

ur r im«'iieriii«*nt «in j u«iu ri«*/r«j marr««n 
i nom «t ' r «-ar D inii « t «pu tr.ivnillail 

ti p’.i'i u r «I uns leur*

ment où so troiivnicn'. il«*s lit 
rrnoit propre», uri l< ,r «lit, «pi 
avaient été weufrf par «I 
mortes «lu choléra, « t qm.uipi
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j 11 sanêta nu sommet «l'un talus «pii 
dominait le marécage, et dont le revers s * 
couvrait d’aloè.s serpentin- it d.*cictusen
fleurs.

Au pied du talus, un amas do briques 
blanches baignait dans la vase il m.- ca­
chait presque au milieu des hautes herbes.

Il prit dans le compartiment réservé de 
i son portefeuille un papier jauni et sali, 
[ couvert «l’une écriture très fine. Au verso,

“ Qu'eatcc pour moi c«* pnuvr h :im 
« t que me font cesclio.s<s ?

“ Je n’ai rien de commun, ri«.*n, iv c 
Mario Montclcone. .I«* ne l’ai jamais r« n- 
contré en sin vivant ; |>ourqu(Ji s in I «n!«> 
me a-t-il visité si souvent mes nuits .’

“ Pourquoi son nom pronon «• !n«* fi - 
il tressaillir?

“ Pourquoi son oouvenir « st-il e-i n i 
comme celui d'un maître vénéré?

PAUL PÊVAL

(Suit».)

{.Comme il achevait, un large drapeau 
noir flotta A la corne de la felouque.

“ Bien, mes garçons, bien I s’écria joy­
eusement Athol; si voua serrez lovent, 
vous arriver z A l'hcura I "

Il agita son mouchoir comme pour ré­
pondre A un signal, et sauta A bas do la 
guérite.

L'instant d’après, il descendait du mon- 
tioule et remontait lo cour» de la rivière 
en dedans. Le sentier était fort obstrué, 
bien qu’il gardât ce» ornières profondes, 
marque* d’une ancienne exploitation. Au 
bout «le dix minutes de marche, le soi de 
la vallée s’exhaussa brusquement. La ri­
vière avait une «lemi-dousaiue de chutes 
successive», les unes de deux, le» autres 
de trois et quatre palmes najttlitains. 
i£A la hauteur de la cinquième chute, le 
marais, créé par l'ancien barrage, com­
mençait

L'horizon s’élargissait en même temps, 
et du grand» bouquets de mûrier», qui, 
certes, n'avaient point poussé dans un 
marécage, indiquaient le changement que
le sol avait ÿubi.

Athol regardait chaque objet avec in­
térêt. Il cherchait évidemment à s’orienter, 
ou | lutôt on « ût dit que, dans ce lieu qui 
lui éiait inconnu, il faisait la chasse A je 
ne »ui» «luel mystérieux jalons.

“ C* brave Battista ne mentait point, 
tnunmira-t-il enfin aveo une nuance de 
désajKjintcmcnt dans la voix ; il n’y a par- 
dieu rien!.., absolument rien dan» ce 
Martorello maudit!... Un ancien habi­
tant de cette vallée s’y reconnaîtrait peut 
ÿtre ; mais moi, je perds ma peine ! ”

il y avait une «orto «k* dessein à la plume “ M'aurait il reconnu pour son di-nip'*.*, | 
grossièrement exécutée. Cela ressemblait bri qui était pur, lui qui était saint ?. ..
à un plan.

Athol l'examina minutieusement.
“ CYjtait immense, ci» forg«*.» ! pensa-t 

il tout haut ; c'était une vraie ville !...
Mai» comment se rctrouv«.*r là dedans ?...
11 ne reste pas un |k>ucc de murnil'o au- 
dessus du soi. ”

Comme il achevait, sa vue fut attirée 
! par une masse gri-âtre qui gisait parmi h*s 
'jonc». Il s’approcha. C'était une croix «le 
pierre, creusée au point d'intersect ion dis 
deux branche» et portant une petite m*.- 
done dan» une niche.

“ La croix est sur le plan ! s’éeria-t-i! ; 
j’ai un point de départ; j..* lois trouver 
désormais ! ”

Il revint au talus qui s’élevait, ; on­
éreux et1 'ûlé par le soUil, nu rnilKu do fronton i! y avait des goutte» d 
cette mer de boue. Il y étendit son p an “ Ce.»: que, se répondit il 
et sc prit ù le point r.

Tout en travaillant, il song ait et il .*o 
disait :

“ Mon cœur bat : je m'intéresse à ceci 
plus qu'il n'est croyable!.., Dcpui* le 
commencement jusqu a la fin, cette aven

“ Comment sc fait-il que moi, qu» ai 
négligé en ma vie tant d'important.» «I • 
voir», je n’aie eu repos ni trêve .*«varit «Ta 
avoir accompli ce commun Jcrncnt qui 
montait des profondeurs d'une tombe?

“ C Jimnent se fait-il «juo moi, «pii ai 
dissipé tant de trésor», j'ai girdé c : pa i r‘ 
trouvé par hasard ?

“Comment «c fair-i! enfin qu.* ino1, 
l'oublieux et Linconslant, j.* i.'.«i jamais 
pcrlu un s.ul jour la mémoire l«* c c.- 
cb «t en*deuil où restait lo demi1 r .upir 
du juste? Et que me voici, après «b.» an- 
né.s, * ul, dans cette vil.c as» us-i né.*, cou­
rant apte» je no sais quoi comme un ré- 
v«ur ou c «rn'n«* un fou ?... ”

Il j).iS.-a 1 j rover.» «le sa main tur on
. r

a lut-mém-*,
j voudrais en vain le nier, «i j ; n’ag .s 
pa.» ici contre ma volonté, j’ag s «Ju moins 
en dehors de ma volonté.... Cue fo:c: 
qui n est pas moi-même, mai» qui nV t 
pas ho. tile A moi-même, pui^qu»* l’idé-* «!•• 
la révolte i.c m e-t j .mais venu-', in

il rat certain «ju'Athol poursuivait en 
«• • lieu une d«: c i» deux cIjohca « t peut-être 
to .t !«•* deux: un trésor, un secret.

I n lr«« I p'is«a 'lun» ncm veine» lorsqu’il 
cnbmdit au iniln u «l"* ro- 'aux et des h« r- 
b » agité» par la Iji.i - «lu soir, un non va-

10 « t i r >!ongé «jui r«** embluitA un éd it 
I«ï rire.

Ees'i 'il •• cachait d«!jA derrière la 
'Utcgip « i I- crépuscule descend;, l n-
lement.
“ Y -;-il quelqu’un ici? " dcrn:mda-t- 

il en su levant t«, il dr«jit.
l'oint «1 • rép'On.*'.
E; Vont s«";l «lé •rmai» bruissait (lans 

!o.» b tu te.» h rbe».
“ land on f nt métier «l’enfant, mur­

mur i notr * a . nturicr, ond- vient peureux
comme l'enfance........... fs cherche uni al-
guil.o «fnn» une l^,ttc (le foin.... il rst 
i i *nju*t «pi • j'.-nten-io b--» glai«* «1» éclater 
de rire!

'• Y .y ih! s'mt rrempit-il ; 1«* pavillon 
■1 • p!ai- it:ce «Yait au centre du grand mur,, 
au su l-o i »t do 11 forge....

— 1' « ' pn j i iistinotemtot une v«>ix 1 
«I .i »'«rtait du r • - f «bj mûrier.» auquel, 
Ai li >1 l'eirnait lu lo- en c: moment.

11 re fi qu’in bond ot gagna Je bos 
inet

«il pas a-.sez b «» cficor*} pour 
«le do »e CAcber en eu lien 
lécouvert quo le reste du

et *a J connai».»' » pa» ta f-rninw c.omii-

L«) vent p« i t br voile l« « 
flott« r en !«jng» plu iut«« ir «le 
Elle croisa »« » br . « H«ir «a p'«>i 

Athol était au | I «lu t h 
t rnplait.

11 ne «limit :
“ Quelle a «iù «itr Imu-rv 1! 

«l*i * ett«j lummu I
Mais, voulant au moiim p: 

manie, d bii demand : :
“ C'était l)i^n ici i«* pivi u 

Hnncc?

Ir • quoi iumiî-iI
rrlfi ?

pe jo-:r it' 
qu il fût p 
qui é: il p!il
rn irécapo. 

Athoi ne 
En revam

ture a four moi quelqu-chose d’étrange s-*, et je marche...» C'c-t le «Je-tin... 
et de solennel !... CYst un tait ; comment eY.*t D.cu.... etju suis sûr qu j* «;* 
expliquer ce fait, moi qui ai passé sans ici en fr>'*o de q’ielquc cUo.-c d-j gr .n J, 
émoi parmi tant d’autn.» avuntur.s bien que cette chose soit un tié-or ou quu celte 
psun bizarns, bien plus «.ibi-.-aatcs ?... chosu soit un secret!... ”

“ Comment expliquer les « fi >rts que On parle ainsi au-dadans do soi <ia- 
j ai faits, au travers (Lune vie .si tourmen- bord; puis U pensée se formule «t ie» 
tee, pour trouver cet obscur j-erviteur, ce mots | rononcés tombent des Jèvr 
Man ue le A qui était adressée la mort ? Los tnor.ohjgues de théâtre no s r.t un

“ Et comment expliquer cette joie pué- mensonge, que parce* qu’on 1 .» cornni ic- 
file qne j ai rc-scntie en déposant A son 1A voix haute.
chevet, dans 1 hôtellerie de Saler.ie, cette Athol avait dit avec f u uett.* d miuie 
lettre que j ai gardée s pt ans corn r c* un phra-c, et son émotion était :«u c mble. 
importun déi»ôt? E..-* g»;rj* comme lui écout. nt 1 n en-

“ Il était absent. Ne ldi-je pas «ni tendu j ression». L’imprévu, le h me «le 1

i -p *n laut jjersonne. 
il découvrit, a droite «Je.» 

mur.: n , q-»- Ique ch >»•: qui jusqu'alors lui 
av.dt éch-pj 0, a i v.i-t-* parallélogramme 
tr <.é au r;i» d j - pir le» assises d «tn 
gro* mur.

I n é lifice très co*.'i lérabic avait dû 
» élever tn cc lieu.

“ Lutin, dit-d tout haut, gran«i rn'.rii... 
s finir «u» bien j ar trouver, si tu y

«cor«j un | :*«i «1 • complaisance ! 
veut frui juis ait et criait dans le- 
ig«..» d*.s mûriers.

quatre heurts durant sur le cours? N’ai 
je pas regretté de partir sans l'avoir vu, 
comme s’il sc fût agi «le mon meilleur
ami ?

" Pourquoi ?

jette leur per sec à chaqu 
des gammes inxmnucs a ix 
pèreot f«!u.*. Leur existet \ 
agranlrt sans cesse 1«? 1 m .in
li té.

-r v i
i '
••g*.». i«» es-
jui un roman. 

*

No 
mets 

L
brut,

C dull tout.
K.un o hui ain ne se mêlait aux bmits 

«Je la valié .*.
Alh 1 monta .«•ur le tr ne de l’un «le* 

r • qui s'était couché à demi, parce que 
i i nul lité avait n y«- ses racines.

Il regarda tout autour de lui.
“ Le pavillon d.* plaisance devait être 

U! d.t-il en choisissant do l’œil un p lit 
moot cale, situé entre lebos«iuet elle nia»

I ou i! avait lni*«é son f»lan, «a p«* 
pioche.

—Non, répondit trè-1 distinclcrnent la 
v*jix «Je 1 «'tr': invisible «pii avait parlé 
déjà.

— Ou «loue ? demanda n*)ir«i jcurif 1
avent'irier.

La v«»ix prononça eorurn'i «*ll«! l’avait • 
fait une fois :

“ Ici ! ”
L«.* regard «l'Aihol suivit I«; son.
Il vit avec une indicible stupéfaction 

une forme humaine qui Hcrnblait «Je mar 
bre, tant sa blancheur éuit éclatante.

Cela ressemblait A un femme. Locré 1 if.n 
puscule n avait déjà plu» «pm d«; vag«i* s ! tris^. 
lueurs. I, * ,

La f>:mm«î était debout, sur le tabi», a 
la plac*.* rn« rn*î où Athol «’était rc-po-é na­
guère. i

" K* ttez! ne fuy- z pas I ” dit-il, car il j 
lui semblait que cc p'vc allait s’évanouir.

En urérno ternjs il se dirigea v**r* I*. la- 
lus, non plu» cri ojurniit mais «le ce p «»1 
timid».* et | b.-in de précautions *pj*j pren-1 
nent Us cnfdnts fxjur ne pas elTrayer 1*}1 
papillon brillant, objet de leur convoitise.

J .a vision ne bougea pas.
0était une femme en effet. Aux der­

nières clarté» du crépuscule, on la voyait 
belle et grande, vêtue d’urœ robe blanche 
et d’une sorte <fc mante d«u la même ooj- 1 
le u r.

Cn voile blanc, qu’elle retenait d’une 
main, flottait autour «ie sa tête | fil-, cou­
verte de grands cheveux noir*

Et pourquoi fuirais-je, seigneur f dit 
ede en étendant «on bras ver» Athol ; 
vous éti« z noble et bon quand j étais une 
vivante.... vous rn armiez.... Ne me 
souviens-je pas que vous aviez des larmes 
de tendresse dans les yeux le jour où nous 
écharTg* ârnes nos cœurs devant l’autel de 
la très sainte Vierge Marie en l'église de 
Gorpo-Santa ?... V ous é:i«î<i

', L^ '‘i»
1 II.B • •>

n.'tr *
a*«-li«

tp|r
r».l Ir* I C*>11-

. appart 
■ pnrfnit,.*

nnj'j
1 > " nr 1 )«inn, 1
ird’hui 1. «• it-1

i«.* «•**.* Jit-
<

l« * li«' ir -

t • >«ii Milin*

' f ",gn ’ /. moi «,ù il fa
«ju ! ti .m r r« ritr«j'.*. ,.,
3 nt II! fit En i ' lo rega
,n vietgo. I tf*rn«»
ne. “ (. l .««i ! fil * 11", ti

m-«r.
i.f ( i

m «rr«M, 
««•uv•. rfi*,»n «f.

i 11 **on

«auN-

répon lit-« llc* nv •: un «urir.

» ivcnir, il a «« «b

ûf»ce^ 
«m ré

Gorpo-Santa ?... V oua êtes resté jeune 
et Lhjuu, vous, Mario Monteleone,... 
Mais, excepté vous, tout ici e-t comme 
moi oui suis morte 1 

— L ne folle ! pansa notre a veatulier, 
qui u était pas «1 humeur a se bercer long­
temps avec dts «dc-a de 1 autr«; monde.

ht cepeodaot le norn de Mario Monte- 
leone, prononcé en ce lieu, pro«Juisait sur 
lui une impre-sion extraordinaire.

La folle, cai c «luit bien réellement une 
pauvre insensée, reprit avec lenteur:

“ L’ela ne m étonne point que tu ne re-

Et «««u» !«; pavillon «i- plni 
nian«la enorirc Athol, i y avait 
souterrain ?

— Ln frai» ré luit, ruirrrnura la folle ; ic 
soir «1*.» n«x;(.», i et «il t*> it crribaurné «1 : 
fleura....

En creusant la terre à IVti'Iroit *,u j 
suis, dit le jeun»; &ve*ituri* r, trouv«-*r;ii>-/ 
ce réd'jit ? ’

I.n folle deseeri li* «I» ta!u». .-e: p *• i 
«'«•rnblri lâtcr le «ol.

“ I-ù! «lit-elle enfin en marquant 'in*- 
I lace du b«i «t de k>»ti «>rt« il.

Athoi samt *.a pi«M.*li ■ «-t «lOfiniK- «,•« in- 
continent a travailler.

I.u lune, A son preinicr quartii r, -c 
montra narrni les branche» !• « irb' -

La fol «c s'as*it sur le La! »*.
“ Tu étal» fort aulr jfui», «lit- d , mais 

les pierr.-s de la v«>û:*j «mit fi lo udc.»!... 
Et q«ic viens-tu ch rch r «la » cttto 
tombée? ”

Aprè» une douzaine d- cor;.», !«■ pic 
ftonna contre le rnarbr .

N y a-t-il | a» une entré • ? -• écr«a
Athoi, ie front«iéji b.igr.é de Mmur.

La fol le «ut un sourire.
“ Je ne pleure | lu» jamais.... mur­

mura t-c»le ; et pour c la, il m a i.idu bi n 
so'illrir.... fcoull'r.r et mourir.. .. Mais 
je me souviens, in n !... Coinm« ut ti.»-tu 
perdu la mémoire? ”

Athoi lûcha son pic et vint lui nr n Ire 
la main. Elle sc lar.a-a faire. Athoi eut 
froi«I comme an c<»ntvt d’une main «b* 
pierre.

“ Je vous en prie, dit-il doucement, en*

11 d'iin ««ni fiX'■ « l

I «: «•■«t |j«>iirtnrit t«)i qui fit sceller la fK.rfe b: 
1 jour où |«: mourus.... Tu voulais qu«« le 

i'm;il«« «l«: n«j» jeune» amour» fût f«*rm«r à 
t' jimai» coinm«: une tombe.... Ah! 
tu m ih bi«.-n aimé-; !... ”

N i f«*l«! se (icncha sur wm sein et ses
grands cheveox inondèrent ion visage.

“‘è'icls sont le* ni*jtif» «ic Di«*u?,.. 
rnurrnurnit-elle : eelui «jui «levrait étr-- 
rnaint'rrinnt un vieillard a «J**» boijc'r-H d> 

«*««' autour «1 un front sans ri«le»....
L'iis h** redrewant tout-A coup ;

F tu bien Mario MonPjlcrjnc 7 «l«••
rnarida-t-elle.

Avant qu Athoi p«jt r pondre, uncoup 
«'" 1 «i retentit et se prolongea «fan» le si- 
!'*nc«.* «b: la vrillé *.

Lr«^quc *-n niêui** temps un .»<»n f«>;ri 
11 *i vibra, tanLjt enflé, tant«*it mourant, 
-clon le caprice du v«»rit qui l’apportait 
du rn «rtorello.

G«.-tai‘ rrt 1« » cloches du c«jjv«*rit. Elles
tifit.'ii i.t 1«; glas.

A u coup de f u, la bille tr« «tillit vio- 
lcrarn«‘nt.

L i » elle .»•• prit A écouter !e son d s 
«■.vs-n » en i-o frottant Ic.r yeux comme au 
-.ortrr d un r(;v«.

Elle regardait le j-«unc aventurier nve«: 
ru: *«nte <I«: terreur.

*2 ‘ est e da ? dernanda-t-ij.
— G”e-t la v ngeance, murmura la folle : 

t ' ' !:» j r.êre.... (Jui vengo-l-(>n ?...
»• mort.... Pour qui nric-t-on ?... miur 

un in*)rt
Elle tremblait iJ«* tour, n*» membre» et 

ho reculait
Le mort qu ou venge.... prononçi- 

t «lo avoO «•ft'jrt, le mort (tour qui i’uu 
ptie.... c est Pii.... c’est toi !... "

Atho. la vit chanceler et a élsf.ça pour 
•a soutenir.

“ Lour t«ji I» meurtre, rnurmura-t-clh; ; 
ie g a» pour toi !. . Voilà que je me sou- 
vien- !... Il y a •«•«»! nus qu’on t'a rni» en ri ...

Elle .»-• pr«**.*a la tête A deux main».

(.1 <jntinu*r.)
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ic rri** *1 el on lei force <lo |>»yer, lenilii jtio 
11*- uoiivfniix arrivât no paient qu’nn chelin. 
I,i •* au i)'ne co|on> »'en vont de ion comlé. 
I/il»in «If 1114,^00 pour raille de Henuport
a (<lô voto.

— M. ('li.tuvcau a «Icolarô que tout dernière
ment If gouvernenient avait renouvelé avec 

l<fl liftll* le»|proptiét.iirce un contrat pour dix annèei. M.
M. le député Hvllinghani a expiiimt aiti»i ||0||0,t(jjj (jij0 |rt ^oavernement n'auraltpa» 

dan» le .\f>rs au eujel «lu r«*j«,t iiiju*t«‘, j,-, f , r,., (.|ll( •uni comulter lee cbambrci. On
par le gouvernement, de la pétition «l élection 
contre M. Lecavalier qui a lié, parait «1, « '.o 
trôa illégalement i.e v.»tf <le mardi loir, 
dit-il, devra couper comme un nabr»» h <I«-.i\ 
tranclianti, et, quelque joui, /<’ tj i
fouit aux }>ifds let ilroils dt lu luiiiorllt, aj> 
prendra que les principes de la juittia 
*,e peuvent pus l'tre riolit inipunèui>ut.

Xotre seul ri fuçjr anjourThui est <Pohleuir 
une loi anuloyue u celle tPOntario, nu moyen 
,|e laquelle le* pétition* dVIectlon» t>«' ,"',",|t 
plu» déciilée* par la Légidature, m « • !£«•' -
pat le» Jugea «1«‘* llout* Supi'rifui- *. < rt. s,
voilà un language bien fuit pour ou !«•. atu 
minietériel et cette condamnation de la pnrl 
d’un hoinine expérimente « t </« / « «u •■//< < ' *, 
doit faire comprendre ù bien «le» j u: «- oépu- 
to» indépendiuit* qu\ ont nanctmnno p»i n-ui' 
vole», la conduite «lu gouvernemi-nt, «pi ■ - 
n'ont pas pria (-m'oro le« moyen» d • l" m. p 
régénérer l'indépendance «lel iU giMatu*

Nou» déiiron» beaucoup vo:i - jeu' * 
yen» travailler à remplacer le* vieux atb < --s. 
mai» noua avoueront qu'il faudrait, n notre 
avia, bien «le* voU-a comme ceux qui <<nt «'•• 
donne» par MM. Metliot, Malhiot, I •elt<uiuj. , 
<io»>olin, Trudelle, («ill, V«;rrault «-t tint 
d’antrea jeune» sur le principe a! *urde do 
double mandat, pour donner au pub le 
meilleures eapéranc*-» de légciiération p ui

| roco l i ù voter fout le* mitre» item».
Ainsi le* oïlimét «ont *oili» du comité gé- 

lu-ral ft devront être soumis plu» tard, pour 
lu I ruif, à la décision de la chambre.

UN CHATIMENT BIEN MERITE.
CoiincII l^glalntlt.

Séance do mercredi.
I.o céièbre Triboulet du Conteil Législatif, 

M. I-r i'fr d i Merry, chef «bi clan «le toua le* 
l'i i>. m do la IVofiuee du Québe»’, a per«i*l6 
n vouloir f tire patsor »on bill “ pour ompé 
, le* exhibition» publique» de* personne* 
«liflorme» ”

I n’v a «pie ce m «ni «que qui ignore en 
< ’ m « la que co droit commun «lonnô à toute» 
u« m üiicij a ité» exiatent du par la loi. (dopen- 
!.«ti,t, i |< i>i*to l jiijoura dans se* excentricité» 
qui d r 'gonl tant il la dignité du corpa auquel 
il appartient malheureusement pour l'honneur 
de ! i l'rovinc

L-, honorable» MM. l*anot, Kerrier, Arm* 
'i n/, M. aubien, M amity «-te, ont essayé mai* 

( in en de l’engager à retirer ce bill ridicule et 

compromettant.
M. I’» i ly s’v «-st refusé ntev I entêtement 

d’un mulet. Il est toujours beuroux, ce triate 
l'avenir. personnage, de soulever l’iodigualion «le »e»

II» paraia»ent vouloir plutôt c mlinui i la (.0! égm--* et «le !e» compromettre «Uns leur 
vieille mai» la mauvaise école ; «vlie «1 i li ut ,]j_,|,ii«.
du plus fort et de « existence «lu régime p « *if p, «e« omle lecture n donc été remue a 
actuel au moyen «Impie! le* parti* ne «ont r« >-*
que pour le* chef* et non le* « lu U p««ur L'honorable M. Uo»» n*.» pu »o contenir et
partit. On devrait «'*tre fatigu • «le ce m. r *• ^'..mpécher <bi tV»g«lb r «-e bouffon, mai* rien
ri»me parlementaire. Non» pen»i «n» qu« 
jeune phalange «pro nom< ont envoyée le* i« t 
nière» élections, apporterait «pi'-l pie moliiri
lion ralutaire.

Jl ne »*e»t «Jonné «pre «Jeux ou tr««i* v««t«'* 
st déjà, pln*ieur» d’entre eux ont trahi «liree- 
tement leur» engagement» solennels pr * «i- ' 
vant leur» ilecteur* pour *e ranger «I i « 
du plu» lort on refuser justice à la minorit , 
tout comme le leur «lit M. Me iingham, nu I • 
juté miniatériel, «le la vieille eode, il e»t v ii. 
uni* que devrait bien copier i j m . *i «■
«»t Mocére J*n» *e« aspiiation» et -i «-lie ' ut 
inspirer quelque confi «n » aux h"nnév-«• ••• 
leurs.

Les principe* «le justice appartiennent n 
t<>u» les âges, mais on aime toujour' i» le* v r 
briller avec plna d'eclat «lans ce bear, temp* 
«le la jeunesse, où le» sentiments d’iuLq n- 
dance, et de dévouement patriotique» ‘ont «*i. 
dinaircment dan» toute* leur» force*.

Mai» «piaml le jeune député liée hit à * m 
devoir à la premiere oceaii««n off-rte, «' .'Mu « 
cela a déjà eu lieu, «lan» notre parlement, 
électeur* qui ont fait leur devoir pour 
élire, doivent néceaaa!remcnt «léae'pjrer . 
peu pour l’avenir. Cet état de < bo»e ne «iémon- 
tre certainement pas un progrès politique.

L*-» électeurs de Kimouski, Nicolet, Tr 
Kivières, Vamask», Cbampain, >oii an g*, 
Lorcbester, etc, n’««nt*ils pa* anjoutd'lrii lent* 
craintes et Ivur» désappointement» t

K«ptron» qu’il* auront au»»i leur* motm-tit* 
«le *»ti»faction lorsqu’il» verront leur^ opinion*, 
leur* intérêt», mieux représenté»dan* d i'itr.-- 
circonstance*.

n y t «il.
L’Iloii. membre pour Rougemont, dit-il, 

v i >, iiir, mardi prochain, are*: un <lo ce» long* 
|i»e > ir* qui n'ont plu» de fin, «lisant qu’il est 

g,tide pir l’exporience du pasaé, et il cite i«ri 
une inultitii le «l’exemple» sur lu:-mème. Il 
n.- i vu à Nfontréal ou ailleurs «lau* aa <livi»i«»n

«I monstrea ai hhlcux fu’i/en a eu la tOe 
•trine, et que « e*t probablement pour em- 

péi Ii^r celle «le» autre* do suivre le même 
le min qu’il veut faire passer ce l«ill. Il veut 

I i ett«* questhm se déci le immédiatement. 
I.« id exiate et le» municipalité» sont eu

pour so guérir «l'un rhurwitisHie pro lamé 
par tout le* médecin» comme parfaitement 
incurable. Il n'en mourut paa. IMus foil encm 
que Miiluriilato, M. M rry n’u j-.miti* 6(<i«uv■ 
aucun mtl au cu«ur. Ainsi, c'et bien «lu lui 
que l'on pourrait diu« avec L-iucoup ) I! 
vérité : C’est un vrai |M)iion vivant!

La législature «levrait «en «ineim-nt inu i 
venir pour des ««* snnblnhlt ali « «l'i-m; « ■ li i 
cet in/irints de n'exposer c i publia «>u ! i 
moins «lana les «allen «bi Oonseil Léginlat f.

L* A'»'c/Knr',/rf «jui, par >• t «-«cnpl il i . ; «
aonnelle* dont 11011-, .ippr «•• n* «haji.'î -i- 
l'eXlléme «lôlicileH-C, a provoqué 
llleilt < ru« I qil«« *’««»t bb 11 âttil i «:i 
en doit aujourd’hui 1« 1 ' j«i<> locii< 
comme......................................

Le Comoil r’«!*t ajouiiié.

•liât

L«i /tuili/ Xeiçe, «b«nl l’h »l«ll'- n* l.i' l'' r « t 
M. Melliiigham, lu «léputé «i’A: «t* . , 1.
peut a'umpt'iclier de c<'U(Jni|iu«n ■!« iioiiv* «u 1 
conduite «lu gouv«irtH*mcnt, pan »! qu’ii •« M-f‘i-«- 
«le recevoir la iiétition «•••ntro r«‘lt%.-'i « - • M. 
Cavalier, «pri était |»îu« que *iiHi*amiu « • '•« 
aigné «lan* la r'-quête. I. s loi* «lu l’.i'â iU' Ot 
vont tomber «lan» lo «liam/ lif, «lit «•, ••> irn.;.
ministériel, lor-que l’on v«-na que l’on r-j-tte 
lu» pôtition», pH:»*«i «|uVlltt» lin ont |> *1 1
goût «le la majori'.é.

I^egouvcnieineni a fait aveu «le s -n inju- : <*, 
puisqu’il h f*il tant d'effort» pour qu • le vote 

ne fut p««» consiiléi'é plus t ir«î «-"mm'- un i, 
cèdent.

de prohiber telle» ou telle* exhibitionsrm yv
qn’elb * jugeront nûce»«aires 
I iif'iitemeiit convaincu qu’un co ca» elle» 
■«Riront «Vfc ■«.«gei**e. La l«»i exiatanto doit être
maintenue.

L’h n. M. Fr.i»er veut parler, mai» l’hon. M. 
|i.-.itiilrv se lève aur une question d’«»rdre et 

1 m •• que la municipalité do Montréal a »e* 
• 1 » «it p «if«itement le» faire respecter, 

d. Fr»1-r * f lève «la nouveau et trouve 
ii,nv.*n en j lelque» mot* d*in*ulter tou» le* 
l'ituv tis de Montréal. La vill«« «le Montréal, 
dit c t en «rg inièue, ftottr du lucre et de Car 
lient «c permet Heu des choses. Quand cette 
insulte vient «le M. Merry, qui pour “ du lucre 
et do l'argent, " a contribué par aa conduite 
p tri pie et «léilionorante, à conduire plnaieura 
• le »<«4 c<>uipatrioto» sur l'échafaud eu 1837, on 

t" r.ij «pi'il »o s«»it trouve un homme dan»

I 11 c«ll«>l <l«‘ talilvan.
M. le ministro Mcaiibion en pré 

conseil un bill pour l'iiro «pie'que 
meut à l« loi concernant b «- i la^ti ' 
fusé à un amendement pr«»po é p u 
et voici la rni*ou qu’il a «bmiié- <l«-

L’houor.tble M. Mu.vi iiikn.- —lu 1 
la nécessité «Fun aimiiulumcnt. J ai 
Sir George t'aitier, i’.iuluiir «b.- « 
1851. Sir Ge<»rgo Inutic le I 'oin ih 
ce hill it approuve celui qui < ‘ >1
chambre aujourd hui.

Ce raisonii'Oitenl «mf peinl l> ■ 1 I 1 
«lopeinlance «lu ministre lo«-!«l et i 1 I 
n«>tr«f système. Ainsi, M. • «rtii-r 1 . 
la li'gialature proviiic’ii'e l et I - . !

oh ! CVl bien l.v le vi’rii'i' ’ «I». 
■ituation du gouvornemeut « ! I . 
Lure locale !

•niant ao 
iiuii n !■ - 
, sV*t 1 •
I. HVe,

consult
.

chatni
lie

l,c «In iioni.
Il y n eu à Sto. <*enMvi«'*v,« mi • «4 11 : -

et il "fauV étrê ««inbléo . 1 . « «! 1 «• « 0 . : « « «
sujet «le la révision «lu » «te «!«'j « •! 
le chemin lu Nord.

M. Caucboti a été «-'-tl'j I i* bon ;«c 1 
et tous le* maire», moin» col'ii de Mr'.i • 
paraissent aujourd'liui f.worabl-* 1 i' i. ii 
m:«n<lo ! Nou* félicitons m cunto t'u 
plain »ur ses nouvelle* «lis|«<f»it ««n* " 11\
d’une entrepris •«'i»«i vit ; •«•u t « * 1, 1
Nord.

Comté d«* IIchik'c.
Kn parlant «les délibérations de l'Axs- mbâ • 

Législative, la semaine dernière, no'is «von 
commis une erreur touchant certaine* péri 
lion» présentée» par le vigilant dépité «l< 
Meauce, M. l’ozer.

Lee j«étitior:» offerte* par ce

|. «v-, «pu ait pensé a le placer a côté de*
h mimes respectable» «pu *ieg«*nt au conseil
log *latif.

Au*«i de ce j »nr, le prestige «le cotte hono- 
r «!«'«• *i Un lion le conseiller législatif est tom­
be. File était devenue le prix «lu sang.

Elle était devenue la récompense de l’espion, 
du délateur *"b au «vervice d’une oligar- 
«•hii* pii tyrannisait alors le* canadien» fran- 
<; «i*, «i «n« l»j but bs leur arracher le* «lornières 
liberté* inhérente» à toit sujet britannique.

Le peuple, «lan* sa trop juste indignation 
contre lui, lui décernait alors, «Janaaon lao* 
guage bien vulgaire, il est vrai, mai» non moins 
c*r«etéri»tiquc, relui «le Fraser «le la potence ;

monsieur et 1.. •
, , . . 1 bien avant qu d eut U pansee «le a arroger

venant d une large partie «le te* constituant»- « - * - - -
sont de deux natures : elle» demandent que le 
juge appointé pour le* districts judiciaire» «le 
Meauce et Montinagny, aoit requis de lixei -h 
résidence en permanence à la Meauce, et qu’ 
ne toit fuis nommé de iu*gi*trat »tip«.-ndiaii«- 
pour le comté de Meauce, et mm p»» «piM et 
soit nommé un comme nous le «lisions en one- 
ment.

Ce» demandes «lu comté représenté pur 
mutre ami ont été supportée, « n ce sens qu’-ll-* 
ont arrêté la nomination par l'exécutif «bi M. 
Richard Pope comme magistrat alipetrl’u re
pour ce district, en récompense de nombreux 
mai» inutile» serviras rendoa à la casse minis­
térielle, durant lee élection*.

Le gouvernement Chauveau allait pointant 
commettre encore un acte «l'injustice vi* a vi* 
d'un comté essentiellement canalien-fr tnçai*, 
en nommant an avocat anglais et non pral * 
quant, et c'est un anglais, M. Porter, qui a pr«»* 
testé en faveur de* droits qu’ont !e« jntliciabl -* 
de la Meauce, d’avoir un magistrat eomprenr t 
«t parlant leur langue.

Il y avait, en au*, injustice flagrante envo­
ies avocat* pratiquants «le la Meauce qui, tous, 
sont miens qualifiés que M. Pope pour remplir 
<»tte charge. Voilà pourquoi le comté d - 
Meauce s’eat soulevé et a protesté par de» 
requêtes abondamment «ignée».

Evidemment le gouvernement compte enfin 
ce comté perdu pour lui, car il cherche «l'or­
dinaire à faire des nominations plus popu­
laire» que celle là.

«•n e-u 1

■ ' '' 1 •'
•u ij .« u 

sur b

tiaio,
bien

cebit «le Fraser Je Merry ainsi qne le» vingt 
!Oi ironie nulle « appellation» ridicu'e* que

l'on trouve imprimée» dan» *«»* aele* notarié» 
et dont nous «lonuerons plu* tard U nomen 
clature, «v iioa lecteurs.

La ; r. »*u «litière a «léplorù cet acte «le dègra* 
dation p >litique, *i tristement illustrée auj^ur- 
d'hui par le.» bouffonnerie* «lu député «le 
Rouge-mont, mai» dont le rouge ne monte 
j v:nai«.. • .au front.

< ". *t làlo noble «lescen'lant «l’une aooebe plu* 
«j«i« «loutense, mat» qui, dit-il, remonte cepen­
dant jusqu'à Guillaume le conquérant ou 
plutôt Guillaume le MàtarJ par le 
«Iroil naturel et la traililion, grâce aux fruit» 
d’une certaine Haine de Fcamhoitp, sa parente, 
comme il l'a prouvé lui-même dan» lea jour­
naux, en attendant qu’il produise le* nom­
breux contrat» «le mariage de «a noble lignée. 
Il voulut un jour se laver de l'ignominie, en 
cherchant, après 18-17, à extorquer, avec «on 
argent, un certificat, et jusqu'à un titre de 
Sénateur.

L- peuple, dan* ses souvenir» imp'acable», le 
repoum ignominieusement tout en lui faisant 
dissiper, pour le punir, sa fortune douteuse, 
qu'il «levait («onr la meilleure partie à une 
m «in libérale «pie lui tondit un jour un hon­
nête roturier qni lui pr«*!ta JÊ4,000, pour l'aider 
et sans le connaître, croyant avoir affaire à un 
noble cœur dans la détresse.

M-inblo ètr«j Mir l.v trace 
-piration socialistes, «jui » 
du pirtUnn» parmi le*

M. Gorion Mrown, rèbr-i -ir 
Olotse, va passer l’hiver en I'.al •
de santé.

|K«u: 
ion •

mémoire, par ce qu'il t'était dégradé au 
point d'avoir p«rtô vaillamment, comme un 
brave soldat «lu sort, les armes pendant prés

|v>ur in* jOWM J. comb.u .1. Sir A.T.O.It ,t U.ljr «i.ll ,«t.t ,vlu.ll,

AMemblée LégUlMlivc.
Séance de veniredi.

M. Langevin a introduit nn bill 
corporer la compagnie de jonction entre Le- itaije, en Portugal et ailleurs pour la “défenae 
vi et l’Ame des .Sauvages. glorieuse «ie la France, aa patrie, et pour se»

M. Cassidy présente on acte pour amender compatriote» ; tandiaque le noblt volontaire de 
l’incorporaticn de la Halle Kt. Patrice. 1837, M. Ho Merry s'est ennobli plu* facile-

If. Gill pour incorporer la compagnie «1 i meut «.n colportant dan» rts poches ou plutôt 
chemin de fer de Montréal, Chamhly et So- dj|.1§ *<>4 boulier», tou* lea documents et reo 
rtl. On procéda ensuite aux estimé*. 'eigriMmentiqu’ilapufournirpourfaire conduire

Sur l'item pour l'émigration, M. Machart 1 compatriotea au gibet. Le misérable in- 
demande ai Je goaveraement, vti le peu «le grat ! I! cherche encore aujourd’hui un 
progrès qu'il a fuit, entend faire longtemps “ renégat polit :que '. ! " 
de* efforts pour amener une immigration. M. «le Merry n'a pas encore voulu aban- 

M. Chauveau dit qne sans prétendre dire donner son bill sur Set oreillee de tinette», qui 
que lee résultats aient été gran J*, le gouver- le fatiguent.
nemeot va continuer à faire de* effort* necou- Lor* do l'adoption de cette légielation ira- 
déa par ceux de l'Angleterre. por tante, noua parleront probablement de u

If.Trudelle parle en faveur deseffort* du gou- conduite parlementaire, bien entendu, et " de 
veroemeot. If. Bellingham se plaint «Je ce quo son exhibition publique dee personne* infir. 
lee ancien* coio: » sont plus maltraités «^ue le* race. ” M. Fraser de Berry noua parlera pro- 
immigranU. C’eut ce qui explique l'émigration babl«ment de etllet qui ont lu maladie d* boire 
dee eofaot* du sol. Autrefois on a vendu le* . en public, une « hopioe d'huile de charbon’

dernière invn*ion fonienn».

Non» voyons par le» journ ux -b 
ie Sir A. T. Oalt 

ment en cette ville.

Yoik

Le* iroublu» uonlinuent, la plèbe ;t 
kion des rues et l'excitation t-t à son condib). 

Lu l/ai««n Haiilhan n annoncé «lan» le* cham­
bres aujourd'hui que lu loi avait vluinandé les 
porti-feuille* <!*«* rnini*tr«-» et qu'en coiiséquon- 
ce, il» ont réxigiié.

Le* chamhiu* keronl iijoitriiéc* j i»«jn'rt i-.u 
qu'il »u foi me un nouveau minialère.

La ré»igiiHlion du cabinet a produit un ex­
cellent effet . la foule s'e-it disperse, le p«niple 
parait satisfait et la vill« «-t Iran piille.

A Roui'*, le» eiprnpriaiioii» vont leur Itain. I Mrtixelle», 2 «léc.
La j h.'- (Omniuualu vient «b» publier sou' La fonnalltm du uoiivuau c.ibinot a été c«»n 
i t -. it «n *nj«-t «b . «•xpr«>priation» iié«-«*»- ffée à «bv Tboiix, un «I)» <'lii«f* «lu parti coiikir- 
*air« pour :e nouveau quaiiiur sur l’Ksqiiilino, 1 y^tunr, •
I i_pt i'.-xpi'opri 1 un« hupuiliciu du 054,000

L'i police ru» v
tFii re nouvvllo c«
»iii tout b r-ico 1 • 
éliitliunlfi.

On n déconvt ri un appui adressé aux 
population* (.uvi.1 1 * «b-s villes «t «b-* campa- 
«gnu», «p i piécliM a M>«-iali>mu «*t le coiitmu- 
iiixmo a /-i parisit une.

Cet apfafl, q*.i a joui titru “ It /‘otence, " 
v .id»' « « 'tu venu «b- Lon Ire».

diplimii

-tue .«- rupronant de» «-hamp», «b-» 
i -b - | «i npjtartctia'il à 22 pro- 

. <l*mt 1m c-iip'iralionH reügii-iiru», (pii 
iinu pi >i«‘»l:iti«m au corps 
lit»'- i»rè* du Siint-Siège,

«l’a,
tlllU

Ht
Irvi
«'liu
fill*

lie;

touN

FRANCK.
Mari», 1 «b

couii uk poucit.—Quatre «Jéfen ! u*» «>nt 
été condamiui» « èêO d’ameii'h et '•«••' ! “i». 
ou fi moi» «b- pi i»<*n, avant biur, po »r «mte 
«lo boi*-oii aatis lie n<v.

f.o un viio.v.—Chai «•» Lum iitru A-i^o et 
Auioit.u I.«- «gc, écuyers, «lu S aint An' ’nu de 
U R viviv l i Loup, «lan» lu Comté «lu Maski- 
non.o- ont été iionimés ù la coimuis». -i «le bv 
paix p mi le «lUtiict do Trois Rivière*.

i/kmcoison.mkmrmt dk ih.’cki anu.- Lj Hr. 
LaRn • a analysé le» vicères «le i'extom •: «le la 
fumme Mismiinette, et il y a trouvé une «pian- 
tité <-'*n»bl«,rab!,-d’arsunic, G'«-st l« iioisuime 
c.-»* ii'i*!iipiii*oiincment«pii »«« pr«»«luit, «I -.«uu six 
moi , «lans le «lUtrio' judiciair«i -pii e»: * «u» la 
jnn» li-'tioii du jugo Cv«ai|ll. Le nre.u;««r ca* 
a éii- < «lui «le M nivilh-, à Rinioiiski, !•« second 
i-.ului «b: la fii!«« McCvugh, «pii a etunoisonné 

unfai t «le sept moi», à Ca -Mina,

P*

>r riiisi.own:,
■ i 1 '. .i- S iliicitotii'Générai L
n | . 14\ ni ilh«fiirs tlomesli<pies
ituii'. 1 anii'uu-ion* la mort •!«« M 
ie, i-t : i.j vii''h ii nou» avons le 
’.tntio'. -.-r • «ii ès <b« «leux «b- nus 
«b-mot lli * M. « t K ite (ivino, «lécé 

i< • <! -u\ li n iii'-h", «le» suite* de* 
’ ii I*'.: - d , i jioiiéj -, probablemoiit, 
v«-tciu«'i ■ * xeuaiit tl'iinu mai*«»n ou 

\ sait, T , :t. In monde nur.i, uou»

I/o gouvernoiiiont «bf Thior» «*t «lan* l « mv j un j .-un - «mfai t «le sept mois, à Ca -Mina, et 
.aim ut il exerce la plut giamlo vigilance. ! h> tr >i»ièmo «vh.ii do U inalli«Mireu*i- Mi'ton- 
Il y a «lan» Mari* un gran«i déploiement «l«f | netto. 
force • t »ur tous le* p«iiiit» il y a '!«'* patrouilles 
la nuit, taodisquu la police «i*t stationnée à 
chaque encoignure «lus me*. L'esprit public «-st 
très incertain et Pimpreedon générale ovt «pie 
l’étal actuel «les affaires no peut dur«;t.

I.i'* dernières parole» «le Rossc-I «lit«'s à un 
ami républicain, sont cellux-ci :

“ Si vo.i* n’écraaex bientôt l'année, olie

ur, «lu pr«,l« ndu» yinpailiio- pour 
i. • <i>i r «üicitcur Général.

Tii
!< ut-
:

! Mus

I.CH «li
t «• mon h' 

10 le* gla

k «Ires tnririliiiiCH.
• deploro lu* nombreux neci- 

«lu St. Laurent ont causé 
ui n! à u’i bon nombre du vabseaux-

l.tai- m ,-i i -1 .«vaiict-e, 11 nou* hutuluQ 
it loijo ir» féru io;nor-|Uer lo.«

•r,
. I ttiç.tl» q
•ut fourni > 
«i uni* iiiuii 
li y, «. -mil

1« 1 d ii lôrcû lo* trois vais 
,t «lit hiverner à Qu éhiîC,

« ava.i « 
nu* pr« 
s ut «le 

• Fun d

1 v.-r 1 extr« 
•ur* pilote 
i-in

1 K cil km l.S aosKûun.—Le uheinin «le fer «le' 
t^ iéhoc ut Gosford a transporté en jour», 
depuis lu 22 septembre jusqu'au 31 octobre 
1m71, 2,i!5 coi'b-» «le bois «lu chautVag.1, 313, 
875 pie !s bi boi- «lu s.-rvica, Id, 110 livru» «le 
mai' Iccxlisc (*t 1,343 passager*.

cii.wruuK dk DHd'amox.-—A une •> tnce-lu 
von* écrasera. Elle a do tout temp* été |*r««t«>- j;, (Jlncubre «le H;.*ciission «le Quelle , tenue

lu .'V 1. ivumbru derniei, le* ino»*ieur.- dont le* 
non Miivt-nt ont été élus cfflciers pour l(* 
ptékcntsuinesire.

l’ré-iduiit,—.1. ' Fontaine, réélu.
Vice ('résident. — M. Mackay.
Tiésoricr. —F. A. St. Laurent.
S MH-Tié-oiu-r—M. Gauthier, rééi -.

• S.-i-r taire.—M. /. Chouinard, réélu. 
Assistant S crôtairo.—Klrnornl Roti*«eau 
I ijlio héoa ri,—K. ILTremb'ay, ré «In. 
Auditeur».—<r. T. Tremblay, M. Mtideluau. 
Comité «lu R«‘gle.— H. Deslanrier» *r. L 

Miircitto. T. Nesbitt. C. J. L. Lafiance. S. Mar­
cotte.

Comité «le lLbliothèipi«’.—-A. Jobvet, J. M. 
Richard, F. X. Déry, G. Roy, J. N. H rquet.

H. s r.«m«-r«i meals ont été volé* aux officiers 
sortant «lu charge pour II manière habile avec 
laquelle ils o«it rump i leur devoir pour le sé- 
m«?!*tre écoulé.

Go «oii s«ia continué la discussion ir Pa- 
pineau et Lafontaine.

H - 11.m eaux ornUmrs e s-ml inscrit».
Lu public est H'Irni».
I. - iiD.-mbrc» du la Citambru d» Hi^cU»»ion

lis avec deux canot» [mur sauver l’u<iuip* »,
Deux antre» navires «ont a trui* imllJ, " 

haut qu’ici. Il» descendent ave.-, lu .n,r.-,-. 1 
s ml «lan» un danger imminent.

Kt. Jean M«»rt Joly, 3 déc. 8.3<j p i,,.
Lu Thcte /telh ut lu Lake Huron , 

échoué* au cap. St. Ignace,
Métis «J dé.:. 11 lu «iv-, ,,

Trois batiinuiit* sont passé» rui c„ nutin 
untonréa du glace. L’un paiai^ait ét,.
dotresae.

Uiinou-ki, 2 due.
Hu» rapports de K.rnday Maie disunt , (U. 

quatre navires sont p(i* dans lu* gU,-.., v 
vis U l'ointe du l'elil Meli-, lu «on(ull | .
|>ouiaôs par uu fou vuntdu JSf. rd Ou*»!.

Kt. Octivi-, 2 «léc. 2h. I*. >|
Trois gros navire» «ont dans les gl 4, ,.. v 

à-vi» .Mélis• Un «IV-ux a aou pavillon h. 
derni-màt.

l'ointe au Père 2 doc. î> h \. «;
La harquu Marit édita est parti « 1 ,|,

rionn»*, et dlu n toujoun formé un parti «li»- 
tinut, tan«li* qu'elle «Juviait «-tr«! nalionai*1. Lo 
«Inrigei est imminent. Républicain» «pii avez 
abandon m» l’in*nrrecti«»n vous u'aiinea pas 
lus hommes «lu 18 u;ar*. J«i no les aimais pa* 
non plus, mai» c’était uno nécessité «lu 1 u 
joindre à eux pour lo» réprimer. "

Créinieux, un des quatre chefs « ominunoux 
coi.damnés à mort par la Cour Martiale «l<* 
Marseille», a été exécuté aujourd'hui. Il f it 
conduit du bonne heure c« malin en «h-hor# 
«lu» mur» et fusillé. Il est mort bravement, 
refusant do *«r laisser ban 1er le» yeux et ou 
criant “ Vive la république. ”

Pari», 2 déc.
L'escadre qui stationnait .sur lu» côtes du la 

Corse restera encore à Ajaccio pour un t«-in| » 
illimité.

On vient de la ravitailler pour trohi mois, 
ot on pense qu’ulle a pour mi»»i«*n «lu veiller 

ix ini cliantu» langue* l’ien lus mouvements «le» impérialistes un Corse.
. , citt,- leur- capilH'iD-s M M.

inallMurs «lu! PRUSSE.

Merlin, I dec.ne )«ru !
qui ont , j, s.ion -lu parlement al!eman«l «'«-st ter- vou«!ri»',t bi n n«i pa* oubiiei «pi il* «• atiroul 

H-mbl «blo à minée aujourd'hui. i Iroil à tecovoir du «-arte* pour la soirée littéra-
Lcs autorités militaire» à Kputmy ont f«it ! turc du 11 Décembre proch si n, qu’un payant 

iécutcr doux français qui avaient tué uno - k-ui» arrér,)g>!s jus'j'i a la «l.iladu lur Novein-

n:i

M. I- IJ, -I

Un
ànn

odI«

i:>i«»m» \n« 1

\ ntAVntSK. 

i«-tour,
.t.

bre demi- r.
La «liktrib iti.jn -I • 1 

soir pul, I sut fa -éauc 
Par ordre,

«rti-s atiri lieu ce

P. Z. ClIOUINAUO.
S. (.'. IK il

lorit
,j-ir-l |Ue «-Il

m

OXO(
j » ntineUe allemand

Les américain* do M«-rlin ont «-élébré l«i 
j “ Thanksgiving Hay,” un assistant au m-ivice 
| divin l<^ matin et en faisant honneur a un 
) somptueux diner le *oir, à l’h«‘*U-l de Rome, 

p.-inmiie', j ) no sais Hans la cliambre-ba'»e «le la diète, hier, le 
• «ut s«»in l’impression hi!l d-t l'arméu n snhi »» seconde buutur-i par 

la <!• r- 1 mit! faible majorité.
traverse Le bill fut regardé comme extravagant «1 pcr»««i.! •

.é la,:- reçut uno f.rte opposition, mais les mi.iistru» , bon,.-, non- combu*tib,e. Com.„o le ms.» m.»e 
lédarèruiil «ni'd «tait nécuvairu qu’on se pr-i- vend «,au I.» (vnl.n* le Imu-.-a . et beau 

- 1 - ... ... 1 t-.iup pl'.i* i-cotioni pio «pio l acuutei 0:1 char-
bon à ^ 1 J la t«»nm*.

•lu prix 
..l«i .lu- 

«uli M"'
•il IM

«l.-lll»
du U 
D M. Il 
n - -u s hImoIu 

•b) lard,

comih'miui.i:.—Hans ITowa, buauc >up do 
-- umploieltl le maïs au lieu «lo cha:-

Verdict.
La eau*-du U l’-ati«|,;- N «•; <' 1 

Mariipiu de 1 v v ito a «»*'«• pu l-« > 
pluficur» m i'. Stmeii «e j«iiy 
verdict special fiir li-.s «i.ffuii-Dt 
fait. Ce verdict sera foiiiui» à ! «,’-| 
tribunal mai* «l’aprè* répo - 
Je» question», nous v y :;«- «pi'* *
•ont pieiqui toni«-. ftvorab! - «
Nationale, sauf tout-i I'-:- uu-! , d- 
•ervêe à la décision «lu* jog . ' ' 
reiponsabilité qmnt aux ch , 1 ,•

Il est évident qua la l’mju- N-iti 
ayant son reoour* contre -leux ban-p; •« 
fondée*, la Manqua «b- ' v l'ite «‘t i ‘ l’ah j”'.- I - 
Montréal, ne peut rim j «-i l'w n fin «' ‘ i 
Han* lu l-«ng détail «b.s pr- uv- -, il « «•'.«• j i-- .« 
certains faits qui tun lwiit ù é!.»i« >1 «lu i - 
cohusion uiitru uu cdployé a 1 «g n - «1 • «■« 
Mampiu «lu la Cité, • t un «*lli -i( 1 lu 1 M «c | 
de Montréal, nui* n-iU» »«»r«ui- iv«->- pî 1 u 
que lu*otlicier» «le la Hsnq.ie National»» i«'«*nt 
aucunement partimpô •lan-' iitegT «■

IiironiintioiM.

On «lit que Vannier, ngont -te !v ■-,1 g'ti • 
forestièiu française, a réu i !«-v.t-at le c-jimii 
decolonisation «le la Chambr-*. <’ f • «-«i»,- 
gnie aura 320 uiilles a«-r«-s «U t<-ir.- -4 _«) « 0 
tins Pacre pourvu qu’elb: y «•• aMis-o 10*'t 
familles européenne». H.ju\ cent mil, a • • 
venjitl plis «lan» le comté 1 • Moaiu-e el 1 : ’•
dan» la vallée «lo la Mot»pé«li.T\

I \ . I ! - .11 1 s7l.

J.;ele^rapln3 Generale.
I j T % TN-H \ I H.

New \ ork, 30,
» ini-Mit . • com 11 «1 .uni C «ini.dly 

. ii\ - .1 |i j - n •>" -. • -4 nio Lu-llow, sous 
‘ -\ • >«.:« --hérif*. Connolly a

•■« 4 1 v > r '•« .ji.ii" caution. Il semble
t, it ,1 ot plongé d 411- l i plus pro-

i. 4 -«: .iii titaiul 1 t;D* A'uxis
mi de musique itiur wir, 

.1 « t . . nipoM c îles plus hauts per*
N vv-Vork La déc-ration du la 

;«• i'ir - sp'.'ii«leur ut -l’uno richesse
«.i.i.u-jui pi'4 cejour. Une fontaine d'ean

pare pour l’avenir, vu «pie la Fiance était «l«- 
<•1 -Ire 1 tout à fait [ terminée «J«* venger sa «bif-iilu lorK.ju'uil-j .itii ait
'l>- j fini «le payer l'indemnité. ! u.; uorvtitNKCit AncntnALn.—Ou a reçu U
Votre etc., | Lu» taisor.» de» ministres prévalurent ot I” ' IIOi,Vellu à Ottawa que lo goiiv«!rneur Arclii

i'iRliui: Marka». bill passa. . , .*« Hériouseimuit inabeio à Winnipeg.

1 -. i>Aui: tNTi.uNK 1.1 kxtkiinkl>t* Liniment 
anodin de Johumn, «loniiu un Kolliagemuiit 
immé liat «lan» (b‘» ch» de croupe.—( 22 no 
-3 f.)

la nuit «lainière. L* gla,o aur.» 
brisé le» chatne*.

Mut, 2 déc. 1.15 p. \|.
Lo Three Hells est i-u rùr..-té .1 |

Oies. UArdmillau «j->l pL-;ii ■P.;ui.
Kt. Tiioin is. 3 dé,-.

VArdenillan et lu Lake 1 luron j, 
ètro remis à Ilot. La glace et 1. io4.ipu 1 -i-).. 
ceidaino «lu verg«.-* .k- cc-s bûtiin-o. s.

l'ointe, aux l'èr«*, 2 «léc.
La barque Marie Elizu ««-t <li-p.»ru« «lu- 

tant la nuit. Les glaces rt-utant.* 4\-t4.nbnt
à nu moins 10 milles.

On «lit 0nu la barque /lurMe appait.-nanl a 
M.LMudion, «lu Québec, n chaviré.

Cai-ounn, I |é«-, 
lo Pride of England n été ahaiidonni! 

matin, devant Cacoiin-'i, pris «l ins I. s »!«(• .. 
Le CapL le pilote et IM hoininu* «lu I’. -j uj., 
ont été débarqués; 0 autre.» «le* nitt-: . 
n’ont pu Pètre,

ESPAGNE.
Mmlrid, I «léc.

• lu dit «pie ie gouvoinemeiil «.-st décidé de 
rappeler lo capitaine général N almasuda ut 
«iuu 30,000 hommes «1>» renfort» vont être «-u- 
voyés à Cuba.

Il t*t rumeur «juu l.i Gran le-Mretagn«« «,-t l« 
Etats-Unis menacent d’intervenir iinuiu liatu 
nn-nt dan* !«•» affaire.» «le Cuba.

L * cabinet a ou une ae*->ioii prolo igéo hier. 
He» iiuustion «l’un très grand « importancu snr- 
gitsunl du» exécution» récentes à la Ilsvain*.

I/*!-* Etats-Unis «t I <\ii^!«leno «ml télégra­
phié à leur»représentant» a Madrid, «pie puis 
pie le.» effort* «le l’Espagne sont impuissant

AuuvrlIcM .Tfiiii'iliiiia'm

L* Xapolion III, CapL Mm men, est 
arrivé a ln«li-an Cove, jeudi après m’di, avec 
un «lus pliar- * «le U 'l'iaversi*. LeCapt. fait un 
rapport détaillé «lu son «lernl -r voyag* dan» le 
bas «lu ik'uvu et il«*s dangers et miter «, qu’il a 
éprouvé» daii» les ghmes qu’il a reiicontiée*. 

t)n a «lit aujour«Phili que «'e steam .r allait
i.ur rétablir PorJre, il. allaient intervenir «Un* l,ü ,,1ü'1Vv ‘u Pour ^ourir le. bâti

.4.^.«.I 'ktval.«l«-ia.lu il iil'.A
l'intérêt du l'humanité.

«■ . r« «• « tiri'-.elait •!<• mille f u ut l'unseinldo 
était «l'un goût t-x-pti».

L-: Gran I Hue at vit »«*n «viitn-o à 10 houes 
«,t «I • 1.1 . !. • g mveineirr llolbtiau et *a femme, 
ieiniu »'.r • Cat rcazy ot Min épou-.*, précé laiont 
i- • nati'l I >u.: .pii p >rtait l'uniforinu do colonel.

L- Giaî d HiU a «Iniisé av«c madaïuo lb'll- 
l-.i.iii • a v v * * ' e* liib-s «lu plofv»»0ur Morse, 

1 . i -pi’av.i- i'i.titru* «lain«‘* de distinction.
N Mivuiii!-' 'réan», 1er «lé»’.

Ili -i, Ma -1 C ««-kbnrii »u sont boxé». Il» 
. . it; 11 p • ! ns l'.-spsce «lu I heures. 
• 1 I mi m 11 u. L p-i'iniei >ang a été «-n lavuor 
le Ma«-• ip.i a < Qd.-iié qu'il n’avait jamais 

; .•"•:•:• 1 .r le li t'«r4-.- de Cockbuin.
pa a., ail craindre .-.m al ver-

[h,
«MU a g 
1 Cap

Mo t >0, 1er «léc. 
i i!<; i ll iâf«.x au Traveller 

’■ ' .-.battu mît lai ôlenor-l 
'.on, la nuit lu 27 iiovi-m

I ! .

ii-K-ur m fui- nt rmivorsé uu

AMI K.
Mom bay, 1er déc.

Lu choléra sévit dans la ville «le Helhi. 
Shanghai, 24, v««ie «le San Francisco 30 iiov. 

L'inondation à Tientsin contimio touj««ui». 
I.e» étrangers craignent «b-* trouble* et «l«r- 

mandent qu'«>u leur envoie «b.** vaisseaux «br

ment* en «létresse, dans le bas «lu fleuve.
M. G. ll dlowaya transmi», vemliudi, de 

PMut, b- télégramme suivant, û MM. Allan 
Rae et Cio :

“ Lu Pomona a été jeté à la côte, hier 
vis-à vis k* l’iüer», «piatre foi», «-t li haut«i 
marée l’a fut flotter chaque foi»; il e»t main 
tenant à ln«léiivo arec In marée. Le 4-.ipiuino 
Mruce «-t tk-ux chnloupcs ont quitté l-v navire 
au j »ur. il e^t parvenu à atteindre lo rivage 
en sûreté avec une clialoupe, l'un do nos ca 
not* « *t ni" au »«*< our» «lo l’autre chaloupe

«le
tnd

Nou» appronon», «lit le « t .V ».
vendre«li, qne la date «lo .’.irriv.i«* «lu 
duc Alexi» n'est pas cnooro l’ivi-u. L.« in.air a 
re«;u , hier »«jir, une dépèeh-! «lu l'amir»'. I'"*- 
.i.t qni lui aunonc * que «I vn» «pi 'qu-** j > ir-, 
il lui fera savoir l'époque pr.' 1 -0 -b; ! 1 v 
du jeune prince ru"». A la d>ur.an i • ! 1 m « r.«. 
une assemblée aura lieu, à la IIab .n-Mi -, 
demain à 2 heure» «H l’après-mi'li, p«*-ir f «i 
mer un comité do réception, «.-t I-- '"«nsei1 !«• 
Ville m réunira lundi anrèv mi li p >ar »v . 1 
aux moyen» «le faire au diitiiu' « - ;kii«.nr un 
accueil digne do U cité «le Montreal.

n-mil iv -1 • va • aux à l’ancn- à Fort Mu'giav-, 
rompirent ! m . cl 
« >>t«* «»u p m u «-a 

H«x '- « 1 tte» 
du Uanso.

• tu «-rail 1 l'i; ou

•t f iront j«-tê* « la 

i-In : «lau» lo «létroit 

p« ne»oii«tat«-r outre 
( ■ 1 ■ ■ ■ d-- \ i ■

ü 1 k o r 1:.

111111
hier
priia

I/O 17 novembre U Cour Crimii. :1 
province «le Manitoba s’«-t « uxTi 

. présidence d. Phon. juge Johnson.
Cet homme véntAblernent noble o»t préci-, Ce terme offre un intérêt inic-.utu . , «û

*t c-nt celui dont M. De Merry essayait, ce» 1 que «les six prévenu» traduit* ! -vv • ! • li,! . 
jours derniers, dan* l'Avénrrnenr, à insulter la nal, trois sont a«-cu*és «b» c«iinr>'i-;té d 1. 1

ANt.LKTKKKE
Lon-lr«-», 1er déc

-.il • . . • . • m itin, a Iioures ut 30
. ra;-p« •• 111.o nug.n- ntntiou «b- fi-'-vru 

inui' «lai 1 lu «-ouiant «lo la nuit lu 
4 «-1 . « li. vro iiioitM violentu et a été 
.m ut pin* traii.piille.

I. coitiiu du l’li ili-Id e*t molt .anjoiir- 
l'i.-â >i i typhu -. Il a contrat té cette maladie 

f «lu ’ .a i.; no ini- i-a-iiuit «pie le l'rinoe de Galle», 
«'«i*' La rent.ion t« nue hi-r par t'liai le» Hilke à 

Mait«n, a<! -id-- • 1 à hit désonlro sérieux;
-!• r x« • »«• -ont i levée» «•'. .'.«>si-»taii«!u a'c-t 

r-é - ! i j li:« grande confusion.
Londres, 2 déc.

otu'e 1 husterfkld ne fut qu'sug* 
t. qu'oii éprouvait sur Petal «lu 
« ' et les marchés mû.nu s’en

L * mort 
nu nier l'a 
jftir.'te do t
r*- - entent 

Li reine 
a 1 chc-vet.

I
lu 1 «*r I >- 1 

prln

Le* journaux de New-Vork di»o -pic Wood­
ward, l'un des «léfalcatair»» municipaux pour­
suivis p*r le» cit*>yeri* «le Cto viM**, «--t iti-tucl
iement réfugié à Toronto.

A one réunion de» diflVrcute-. xociété*
partenant à ITnternationale «le New X >rk, on 
• décidé d’envoyer de» ag«-nts dan* le» diflV 
rentes parties de la J'ui'sancu, afin d'établir «b » 
succursales dans les vil b* canadiennes, la- 
bureau principal serait à Montréal. On p u-* - 
que les autorités verront i« '-•• que c-ittu «oemté 
ne s'implante pa* un ce pay*.

C'est toujours dans la oapi; v'-- -le l'Angle 
Ivre que se rencontrent le» plu» gr.vnle* mi­
sères. l-e télégraphe non» a appri» c< « jouis ' 
derniers qu'il y était péri «lu froid «lix-»opt I 
personnes qui u avaieui pu trouver «l'abr • 
pour paster la nuit.

, .i tkpnu pluiiuiir* jour» veillait 
'on ti;-, est r«-toi.ruée à Windsor, 

qu-- l i c . ir donne habituellement 
inbre. à l’occasion «le la nai»s.-ince 

«b- Galle», n’ont pas en lieu.
L v petite vérole fait do* rivage* à Plymouth 

«•l «lans le» environ».
Le» u'iturii > font constrniio -le» hôpitaux 

poui y ]> .1 .1 cdux qui en sont atteint» et

guerre _ \-» protéger.
L'excitation à Foo Chow s'est calmée. ... » «1-
L-« trois inût* Toeping, avec un cliarg-jiiD iit Lu imviru a b«iaUcotip t itigut, hier, niai* il no 

«le thé pour New-York, a frit naufrage. ! f*k py d «nu.
Lo gouvernement Clriimi* roconnnit «jim I- > *' L Arlnull m et lu Luke Huron sont à li

«ujel» « Irinois ont lu «Iruit de prendre «b-* bil ';«*to, un p u plu« b.i» que le Cap -Saint-Ignace 
lut» leur perinutlant «b- passer à l’étranger.

Lo gouv.-rnumout j «p«mais a conclu av«*c lu 
gouvernement «lu Céle»to Empiru un traité 
qui nccor«lcra do» privilèges extraorilinaire».

Le* étranger» pour.ont pr« liter do* nvnntn- 
g.-- que (>romct le traité.

Calcula, 1er déc
Une terribleexplo*ion a eu lieu dan» la fi- 

brique de poudre et de cartouche*. Le»ouvri t» 
étaient à l'ouvrage et biun pou ont échappé.
I<'<«n compte «b'-ja 30 tué* parmi li*»quc-l* «leux 
officier» commissionné».

FAITS DIVERS.

L’un «l i no* i-atiol* ut celui «b« M. Hick »«> 
all. » ù lour secouts.

“ L’.lur«7(V «’--t iiiainteuanl ù la dérive vers 
I. * Pi ici* ; lo Pomona est à environ 3 milles 
plu* L.«-, pu'-* lu la lire sud ; VEmigrant est 
a 2 mille* plu* a l’est, il fait probablement 
eau de tou'.o« part* ; lu Viola est h 3 milles 
pbu à l'est «-ncorc, tou* derx sont ù la «lérive.

“ Je vois I. * tiffvls d’un bâtiment, à !•• millet 
«l’ici, i! «-'t sombré, c’e.sl Alma ou lu Jlustia 

“ Moi nier pense que lo Pomona ulUit s’é 
chotier v«-r-l’égli-e du S tint-Juan Port-Joly 
la battu ru «-st tu» dangcruii*o à cet endroit 

“ Lu Three Tulls est échoué un peu au 
d-s-su* b> l’Hospital Rock*, «lans une position 
sû ri

— j “ Il y a pen de néifft *ut- le »««l ; il est dilH-
ai x auonnft*.—N«m» prions no» abonnés *d!o «I • trannporter les canots. Environ 20 

«lu ne pas nou» oubli«*r. Cuux qui non* en- h«niiin« H-lu/'owo/m partent jwvr lo train de 
verrou» lu l’argent recevront «le s rito leur une h .-in-'.
reçu affranchi. Ksi nt-Koch, 8 nov.

avis a ko* aboxkIs.-Vos abonné» «le la " U. •'l’équipage du 
Mavsc-V.lle ot d’une partie «le St. Roch, vou- recueilli» ici II» out aban-
«Iront bien nous pardonner, si le Canadien ne ' I" u'xx^ .,,,ur "n,,n> xf[f '*
leur parvient pn* au.»i «le bonne heure aujour- * 1IrA,r’!r>- *° "tnv,rH a ôlx) Pou',° y1* f'*le Par 
d’hui. Notre petit polteur est tombé maladu ! '• v.0",1 "l U & «-’f a «os «leux ancre»,
au «lender moment, et ne peut délivrer lui- H ... h-.m-nu- rocue.ll.s dans unu chaloupe, à
même noire journal. ,,1eur,'G ,"t‘'r "" !,01,r* ;,i,r.0» a’'ü,r el ) ‘,®n,

1 eau du|iuts 8 heure», lu matin, ont tou* été
r.\R uoxsk occasion, demain, in-vuli, à 1 liél< rgé* p«r lus généreux cultivateurs de 

heure», M. Casey devra faire une encan i'endroil. Trui* heure* do plu* et il» seraient 
volontaire «le* voiture*, robe* et fourrure», 1 moi i» g,-lé*.
»«»lle», couvortes et antres effet*, venant d«-s '* Auo. Hci-iia. "
écuries de M. Laurent Tètn, »ur le Cap. Voir M.'P. II. Grant, s-erétain du l’ureau de 
l'annonce, l/e* articles sont de premier choix ii.’oiuinurci-«lu ccltu ville, a re«;n hier, |,i (é'.é 
et de inc-illoiir ordr«*. Jauni* moiileuru occa- - gramme Miivnnt «le Saint Jean Port-Joli :
•j®» •’•rt pré»cnt6e, à c-tte saison del .. j<(, PomotM et VSmgnml«it élé aban-
Pannét-, pour le» acheteur». Nou» invitons k J i„nn£s ; 1(1US deux .««ant é.-houô* vis-à vi* d’ici, 
publie à asristur a cet encan. VAnrHet e*t au milieu «lu chenal, elle <le»cend

dktrkssk.— Il parait que U misère est le fleuve. L’. \ hn » et lo I7o/«i ont été abandon-
gran«le «lans certaine* partie» de la ville. Il y ' ,u’** ( heyséit n sombré à un mille

de bois ni ' l^»vo e"1 couvert «le glace».a du» famille», «lit on, qui n'ont pa* de bois ni ! I
meme «le quoi manger. ” (H'gné,) ” Jolis Hick. ”

pas, sans doute, de venir au.iil ,t que iLrible , S ‘"*l 1 ,,ün,a*’ ,*-r( a^'.1 ,K ",'v|
au secours de ce» malheureux. ',,u l,eul Couver l Aurtlte nulle paît, iM.

M. Michon «wt au Cap ut su rendra a Saint- 
vol avec effraction'.—Vendredi dans la Juan. " C«pl Mollanoxr.

nuit, de» voleurs so sont introJuit* dans lo | —M. W. L, Mlumhart a ôté informé, que
prminent t" tu^ le» préraiiti-«ii* sanitaire* | bureau de la manufacture de meuble» du M. | la g >«-!etto Marie, F. Leblanc, qui avait un
po.-Mble». j Drum, et en ont emporté une montre en or ' chargement pour lUthurst, N. M., a été

nui »e trouvait à leur portée, ainsi que quelque* ; obligée «U- su mettre eu hiveniement ù Glande
MEL'iIQUE. | dollar* en petites monnaie». La p dice ayant < Itiviurc] hier, après avoir pordu se» voile» et

Mruxdle», 1er déc. trouvé la porte ouverte vert 2 heure», samedi *0 anore*. Lo chargement a été déharqué un

Aiijuiu-i'li-ii «-l i .t in j-iur -le fête de» corn- ' matin, y n mis une garde pour le rosie de la
nui:.

un«Mix, on ilovail, avuo raison, »’ illeti'lrc à do 
nouveaux trouble». ^ i.’artillkrik.—La compagnie M. do Far*

k 1> urg-n -tre lain;* un-- pr «clamation le lillerie a re«;ii 23 recrues v«n Ire li, venue* do 
n-a'ii», « «i*'-. ' » il .4 tou* b--bon» « itoyen* «le la Meauce nou» le commandement du capi 
ii-t--r dani leur* d«- ii-.ure*. taine HucheKnay.

* ! • n Dint, dan» L- c mis do la iouiiié)-. Ic«4 . /-../,1 ' , . . J .x . trouve mort.—On A trouvé le corna d un• • Ut'i* - D):!.-. lat .iiqu » su rencontrèrent • 1: : 1 « i- c- « i « *.. , * 11 indivi-lu nommé Hubi-, emplo\*o du steam-r'ta. .-ri 4.1 t i viuront aux main». 1» , ./- 1 1 • V-i 1 J • i-1 . il . . / oM-'r/ur, sur lo quai rlanagan, jeudi inatin.
1.4 ' . "• » -!ii ifiiDii.. s jnl.i 1411 *1 a in « • ' • n ij

or-fi
III « »

« «lu P" 1
«-1|«- rof-i

» tub: «.t impiri-Mule ou nu pas 
.»ur !■ - éineutiers. 
tgniu -b- t garju civique .•M.'iit 
-•'•r niiu «lé' hsrg.* It fuile
n «lu lu fiir*-.

iftrcté.
St. Jean Port Joli, 2 déc.

Lu n iiiiu Pomona e»t à trois milles au «lès- 
sou» d«j l’égide «l«- St. Juan. Il est arrêté main­
tenant.

I.a barqut! Emigrant u*t «lesciii-lue jusqu à
5 milles «l'i«-i. Klb» est arrêtée maintenant a la 
Pointe h l.v Roche.

La barque Almi est remplie «iVau. Son 
t pris dan* la glace.

AVIS SPECIAUX.
Pour le mal de Gorge et la Toux

Ou offre avec la plu* grande ooiiliaii«<- «lan- |.m 
efficacité, les P A»TI LI. EH BroNCHIUI l> m: I'.i-.wn, 
Klleaont été tout-.Vf ait éprouv«’-«-a «-t inaiiit.- im. i.t, 
la réputation qn’ollu* ont acqnisc an<li..ît

fus l/izangefl sont pn^wn*.* «l'apri-< uu n 1, 
liaiitcuient apprécié pour soulager li t Am:. rn»s 
BnoNciiiQt’r.*, l'Ahtiimk, l'km(««i i-mi • r, la r- 
le Itili’MR, l’Irritation «»t les maux «I•• la -

Les OR ATKU RM PU BLK .'S et les i'll Will i;s 
s'en trouvent bien jmiir pr-iian-r la voix avant .1 
parler et «lo 4-hant«-r, et elles noulagoiit la .--i. 
Apri-H qu'on a fait subir «b-s effort» cxtraor-ln. i . 
aux organca do la voix. Kllcs H«»nt i«arti<-uln r- " 
ailaptoc* aux affuctioiis «jui «b-rangent l'or, i-- 
la nan «le.

Lee Pastilles vend-ics à Ponce sont <1<-mi ii I
imitation» nt paa «tu tout les PASTILUS BRONCHI­
QUES DE BROWN M"' ne •*«« vemlent -jm • n I- -
avec le fac-sitim« de» propriétaire.*,

JOHN L BROWN de FILS.
»nr l'envvIop|)e oxt«’rieure «le la Ixiite • t i;u t 
privé du gouvernement flx«l à cliaqiu- lidt .

li est important «le faire attention .« - 
«r«-tro sftr «Faveur 1rs véritables l’.v.'iiu i l i 
Clltqi'RR DE Bkown.

Québec, llacpt. 1871. —2ui

UN MARCHAND
Ayant |«a*Ki- plusieurs nuit* sans n-posor, | i 
«lus pleura et «lea fris «Fini «-iifant souffrant,
«mnvaincu que le Sirop Aia»t« ixsaxt m \|- 
WlKSLOW était justement «-u qu'il lui fallait, • 
a’on procura pour l’enfant. Kn arrivant eh«-z 1 
avertit sa femme «le ce «(M il avait fait, mai • 
refusa «lu Fsdminiatror à i'uitfant, car «.-Uu « tait t 
teuumt en favour do Flloiim-opatliie. I.'« niant |- i 
la miit suivante à souffrir et b * pan-nta an • 
mir. I/C jour suivant, le père trouva son • i ■ mt 
pire que jamais, et en vue «h- la nuit <|M il - - '
passer sans a«immeil, il profita «l'un m««m« nt -pi'-. 
«•tait s«irtie «le Fap|>artem<‘iit |H>ur qu«.-l<;M il! nr. 
mcatique, itonr ailminiatrcr une «b*se-l s •p * 
eissant à l'enfant, ut n'un «lit rien «lu tout. • • '!•• 
nuit-là, tout le moiulo a bb’U üormt « t 1-' [ t • 
veilla gai et bien |Mtrtant. l.-v m.-re « t « : t "• r 
jouie «le ce eluuigemont son«lain «-t . t-m. e.-, 
«|U<>iipio «l'abord oflettaèo d’avoir «SU-troiii| 
continua à su servir «le ce Sirop et « 11- n « ]' 
«Fenfanta souffrant ot criant. I nscul i - .«i 
Sir«>p ne man(|ito jamaia «le *«mla>;«-r uu « mMu* •' 
«b-truit Ica prv'-jngéa «lo la mère.

Vendu clu-K toua lea l)r«>g4ii»U!», 25cts la l|"itt« ' .
Ayex contiaucv et demande^ le

" KlllOP ADOUCT88ANT DK M mi. U IN ri.«»U.
Ayant lo fae-simitr «bs Ci'RTi.» k 

Fi-nveloppo «xt*irieuro. Tou» le» at 
imitations.

Québec, 11 aept. 1871.—2*»

l'KItKIK* 
autres sont

Ventes par le Shérif.
( liarh-a I/ccoum, «le St Henry, comte «b- I. 

cultivateur, contre Pierre Fleury, «-i-'bvaMt • 
township «le lluckland, eu loe«»mt«-«b- l’> -11- - > 
ot maintenant de la (avroiiiae «b-St (’lain-,-I «- 
comti't do Dorchester, cultivateur, savoir : I 
terro située en la |4i«r«iis»u St l»a/.ar«-, «-n b-1 
do Ikdbvhassi', c<>uU-uant 3 ar|K)nt* «b Inu - 
32 «le pmfonilenr, av«-e lea bâtisse» «k-sstis eon i 
te», circonataucM «-t <lépen<lauces. Four «'-tr-- ;• > 
duo à la porto do IV-gliso «le St. l/i/are, m< ii i- 
lu 206mo jour do (lêcetnbie pr" itnin, à 10 b- . 
du matin.

Itoln-rt 11. Montgomery, «lu canton «I- N « 
Hichmoml, eonit*'- «lu Itonavuntun-, district «b- '• > 
jh-, «i«:r., marchand. Ik-maïuhuir ; contre .l.uu- 
t'ounora, ui-tlevaut du mr-iiiu lieu, mainteuaut 
j)ay* inconnu, Déhmduur, savoir t—T«M,t «•<• b«t 
t«rr«\ ai* «;t situé «lan.» b- •!«• rang «lu «-auton «b- N 
Itichmoiul, contenant 50 acrea, en front un a< r. 
«leini, avec la maison «-t «hqiendancca su* «-ru 
Pour étro vendu, an bureau «lu r«-giatrat«-ur p 
le comt«'- «le llonaventure, N«!W-t'arTial«-, nu i - « 
lo 20dccombro jirochain, à II heure» «lu matin.

Louia-Ondefroi Casault, éotjy«-r, raarebaud, -I- 
Itivicre «lu l/ouji, Deman<b-ur ; contre l'i-ri- M. 
Plounlc, «lo St. Ant4>niu, cultivateur, 11 
savoir :—Uno terre «le forme im-gnlicrc, -i - ’ 
tui'-e dans la dite |taroiase St. Antonin, «ut-• 
uuvirou JR «ie front, aur 30 «lu jirofoinb-ur, 
une mai»ou et «me «-table «biasu» wuistru-t- - •' '
«Hr« vendue à la |H»rto «le Fêgliao dt* la par - - ,|’ 
St Aut««niu, lo 20 «lùcemhre pr«H:liain, a I i" "t- • 
«lu matin.

Tllt-odorc l'été, «le Stc. t'4-4-ib-, «lu l-i.-, m n- 
Dumandcur ; c«»ntr« Antoine l.anuicb--, -i ■ 
lieu, forgeron. IMonduur. —l'n eii«p!a<-c!« 
tin turrain, «lo forme invgnliùn-, situ-- au l«1 1 1 
«le la ^tamisse St«« C«'-«-ilo, cont«-naiit I .irp nt -i 
Kiijs-riii-iu ; av«x: uno mais4>u à 2 et «g-'*• gran^- - < > 
blu et autre* bAtisao.» dessus «instniii-' ' 't 
tances et dt-|>eiidanccs. Pourétn- ven-bi. « ■ ■ l 
«te IVglisc «te la jiaroissu Stc Ci-cilc, b-21 1
|«rocbain, à 10 huun-s du matin.

Aattonces nouveller,
C'hicauoentre Voisins. -L. N. Allaire.| 

Agent «lo Manufacture*. — «1"

ENCAN»
Vente A FKncau.—Casey 4 Oie.

Roboa «U- Buffles.— «lo

hloigks. — ’do

Meubles du st conilc main «lu

Vente pour Cloru.—O. K. Gibsonu 4 t u-.

Rvirit < _
mort ai niTK.—Jimmy Gaulin, j«»iirti!«lii-r, L -rapt. Hivie* et lont l’é.|lliJ^ag•, ont été 

demeurant rue St. JiMt*hiin,qtiaflier Montcalm, I rc.- i-i h* liit-r. Cette barque descendait arec 
h été truuvé mort le 30 novembre a i matin ù j la ni true, eu mnliu.
»on domii'ilc. L’ciqm-te *e pour-irit «lovant b- I I u autre navire est pri* «ian* la glace vis à- 
curoner. vi* «l’ici. Le* pilote* Anclil et Robin »ont par-

COM MERCE.

MARCUfi KN UltOS.
Montr-'-al, 2S novembr-- 1871.

Farine par quart «le I9t»lt*s

SajH-rieuro Kxtra..............................
Extra.....................................................
Do («oàt.................................................

ivclle recuite su|N.-rlino llib-du
l'Ouest)...........................................

.....jertino ordinaire. Id»1 du Uanvla.
Fanne forte do Ixiulangers...........
Snpcrtino blé do l'ouest p 'anal \V«-1-

lan-l]...............................................
Sujtertine, marque* «le la cit«‘ (B'é

de l'Uueat)....................................
Supt-riiuc «lu Canada N*». 2..........
Superflue «lea Etat.» «le l'Ouest 110. 2.
Fine................ ...............................
Moyenne ..............................................
Itecoujie*................................................
Farine eu sac «lu II. U. par lUnfl-* . 
Fariue en sac «lu la cité, livré# •..

# C. 1
0 00 1» «N»
0 45 (sf •i 35
(i 10 ■ 0 IM)

5 on 0' 5 '.s!
5 IM (H 5 '.M
(j m (•• li îM

5 '.M f. li •

lï (Ml Ot 0 <►'
5 50 0» 5 IK»
5 50 Of 5 t**»
5 (M t n « ••
4 O*» 0» 4 1 '
3 25 Of 3 75
2 7'» 2 “•*»
2 1*5 ftf Il n"

16

7

5



BU par »|*<U 60»ê-MMrcWt»WKiuUlc. L«* 
lotM «ont nominal*»' ,

. F*rme «l’aToina, par quart da MOU*».-U» «ou»

a»U»t«ur. 4«-
mandant 624o pour 1m cargmaon» etWoiHmrU 
rbarau» de chare. . .

|»oî*, par mU de Cültie. — le»a cote sont tWc. a
8-.»i «eii ni la qualité
Avoine par mU. de 32IU.—Tranquille. Us pi ix 
sont de :M)c à 32o.
Orge |»ar mts de 48 tts».—f<ee cotes sont R.» à «v. 

selon 1a qualité.
Saindoux |»ar 1b.—Tranquille, de 104 à Uc. 
Hoiirre par tb—De l'Ouest en entrepôt, 14a)5c; 

Itou de l't hiest 16 à 17e { choW de l’Ouest, 20 à
»Kl^«

Fromage iiar lt>- Koriue ; 10 a lojc, pour manu- 
facture de choix. Nouveau supérieur 11 K II4c.

I.ard par qrti. de *JiK) llü—Marcliô tranqiulli'. 
I.im cotes «ont, Mesi fl5.2R à IIR-AO- Thin ntess 
13.7*. *114.00

A h .dis |nw 100 Ilia. ^ l’nauii rca, 17.à 17.70, 
aulon la qualité] secondes, |fl.9flà|0.OO; troisiéincH 
00.05 * 0.00; Perlasse - premières, *8.50 * 0.00; 
Hccondes, *8.00,

LE CANADIEN—-41e Année

iül

MAilCHÊ DK NEW.YOBK.
2 décomlire 1871.

Or 10 Jà00 —Coton, Uks.
Fleur.—Ferine ; réception 20,000 bris ; vente 

7,000 lirla.
111,».- Marché ifemM ; réception 20'>,00O mita ; 

vente 40,INf0 mts, de 1,51 à 1,541 pour No 2 du 
printemps ; 1,00 à 1,03 pour rouge d’hiver do 
I Ouest ; 1,04 * 1,674 I^ur ambre de l’Ouest ; 1,65 
* 1,72 pour blanc do.

Seigle tranquille et ferme ; réception 46,(XX) mts.
Ul.-d’Inde.—Marché lourd; réceiitiun 124,(XJ0 

mis, ventes 39,000 minots, * 79c à <94 peur mélo 
de l’ouest et à Hot.

Orge, Ferme.
\voiuo.—ferme; réception 287,000 mts., ventes 

TMIXX» m Ji. A 55 à 554c jimir de l’Orcst et Uliio.
Uni. - ft ni e; 13.50 A .’3.62 pour mess.

Haindoa: -Ferme, 9 A A 94 pour steam.
Beurre.—12 A 33c.

VENANT D’OJVRIR
_________ i .vk nisix hk

VETEMENTS DE DESSOUS
EN LAINE,

Pour messieurs.
I Ni: I MASK |)K

CHEMISES de FLANELLE
SUPERIEURE.

ZKMORCAN,
MAHCHAND TAll.l.Kl’It,

Impôt tuteur et I abrieant.
1er ilivcnibro 1S71.

huTle.
25 ISA II ILS huile de Mi*eanique.

3 “ " do Balai ne.
7 “ “ do graille de lin.

.1 A \V. RKID.
lerdt-e, 1871. 3f. Rue >t. l’uul.

BUREAU DE COMMERCE
UK

C^U130E3C.

[VENTES PAU ENCAN.

Vente a £*’encan
Par Oct. Lemieux & Cie„

R 4 ROI, le J deceiiibro
[Dam. F affaire de Kobitaiib A Cie. failli*, rue' 

Buade, Dominion Mous,', Haut. \ dl.

! ^'*,•1 s avons reçu instruction de I,’ il WTIl 
I Md.K. I.cr,, SN'ii.lic utbci.'l, de \. ii.Ire a I tn. au 
MA II DI, le 5 DKt’K.MIUlK, b i,.nd .la ma.-a».i 
de» faillita, eonsistaiit en tlau.'lle, coton, draj. de 
I dot, drap de t ostor. Drap, ini’*, Canuiii , Iu lieii* 
ma, Ooton t hiett' . Toile. Rohan, et , et,*.

Aussi toute la fouruitu^i et um ublein nt du 
magaaïu.eh ua», bureau, b,ne», |>.>«'l,!«.1 tuyauv, , t,. 

Pour les detail» u>it I« . circul er, r 
L tout sans ré*. rv<.

T.a vente \ l’NK lieure et demie pi . in,
OtT. I KM IKl X * t ir .

1er nov. l!>7l. 2f. K. t

Vente pour Clore
PAR ENC4M, AUX MAGASINS OIS SuUSSIGNiS,

MERCREDI,
I.K <i DKt KM 111; K,

1 *OUI* C >loi*4k.

•êima'dojx' nir

COMIMCG H DIM!!

DKDUT NT FONDIS

Marchandises Seches
DE PREMIERE CLASSE,

MAIKIIW DISES NEdlES

A DON MAHCUK,
Au \o. 10 Hue ef l'n il bourg' Suinf-Jriiii.

in .vumnis
RUE DU l'ASSAtiE VIKUK DE LÉVIS.

Le ROSSIGNOL & DAVIDSON
Infonni'Ml leurs noiiil.r.uises IVMli,|m's ,.| I,. |>„Mip un t^iilnl nii'ils nul 

maintiMiaiit ouvert lo rontniti de

"“T ....................................................... ni,, ri .niiver, [innorUr. ,l« EVaurr.
• It* I .Anglotern*, do 1*Allciuai'iit1 td do IVAm^riquo

xrr ■o.>irii

Annonces Nouvelles.
ON -A- MEHOIN

DK QUEIAJUES APPRENTIS.
S’adtesser * ce Bureau. 

(Juéliec, 10 nov. 1871.

Chicane entre Voisins.
LAISSEZ mes confrères les marchands de moulina 
a coudre, M. Woodley k Cie,, et C. I* Thompson, 
se quereller atln do prouver qui vend lus meilleur» 
moulina a coudre, et venez faire une visite * mon 
magaaln ]Hiur eboiair les meilleurs moulins à coudre 
et * trieotter, •

L. N. ALLAIRE,
42 rue St. .loan. Haute-ville,

Coin des rues St. Pierre et St. Jacquea, 
Visdhui* la Rauque de Quobro. 

(Québec, 4 déc» 1871.

•VI Pièces IforroeL*. 32in 
15<» (irotM.u ,1e Kua, rai «lui 

verges. )
20 Pièces drap de Mom.-oam et d.i l*ilot 
16 •• ,1c C’a»tor, tout laine,

t'beiiiih.H « t ('«leçons trieoth -1

nanti 2(XI

A une aHsciiildcc g. ii. raie de.a nieiiibres du Bureau 
de Commerce, jumr l'élection de tioia délégués du 
Bureau Dominion de Commerce, et |>oiir la transae- 
lion des affairea m gén. isl, sera t, nue, aux chain* * ouv< r*' "' 'danelieH au|,. rn ur, •* 
bres du Bureau de Commerce, MP.IlcilKDI, le 6 
de DKt 'KMBIlK proehain, u NIIDI.

I ne attention |>articulière est rei 
Par ordre,

T. IL HUANT,
1er dés, 1871, Secretaire. 4 dec. I8il.

commend.-e.
I u asM.rtimeut il- l'.en i u.

Ll Vellte a DM \ heur. ■*.
H. I'. (ilSONK < IK

mif

- - --t--* m:

LIGNEjiLLAN
Sous contrat avec le gouvern» ment du Canada |>onr 

le transport des
Malles Canadiennes et des Etats-Unis.

71 Arrangements pour l’iCté. ’7i.
LA MONK.lo InCOMl'AGNIK. t coui|N>séo d< u 

■ puissants Steamships eu Fer de Ire classe suivanti.: 
I I'OL5 NKSIAN 42fto t\. En construction. 
CIRCASSIAN 3400
SA B M ATI A N .'liüK)
SCANDINAVIAN 30oo ••
PRl'ssiAN :;.iimi“
AUSTRIAN 2700 “
NKSTOIII \N 2(^X1*
MORAVIAN 2630“
PERUVIAN 2600“
OKI1MANV 32V) “
CASPIAN 3201f “
HI BRUN IA N 342» “
NOVA SCO I I A N 23i x) “
Noll I'll AMKHD AN 173»

Agent général pour la Manufacture de Tonnellerie | t'OIlINTIIIAN 2»<xi •• 
d, St. Ilueh, Nlanufaeture d’allumettes et éclisse- , t »TT \\\ A Is3l “
dallnmetteu. Fabrique d’huile et veruia du Canatla, ST- DAVID li'.Vf
Shaw ,V Cie., manufacturiers, /Vfi/e Itivièrr, lions- ^ ST. A N IH! KM 1132"
seau A William'» instrumenta d'agriculture, Bras- I ST. PA I II D K 1207"
sérié Met'allum de Ale et Porter, Raymond Méde- i A#»/fll .1 ) I loo “

Sleigh s, t .moles. Harnais ibnible , t niiple, Sell. - 
et Brides anglaises, Unîtes d'Ours et do Bullle, 
Habits en Pelleterie, Converti s |M>ur chevaux, 
( lochcUcs, Fouets, 11' , cvc., K- tout eu bon or­
dre.

Nul s avons reçu iii’diuct'.'ii ■ I.Vl IM NT 
rKTI . K. r., de vendre, m N 19, i 1
II. le. C:i|.

N A It III, lv .» drmnlMr.
les , tr. ts ei-dessii i.

La venti

i j, TM* R

AGENT DK MANUFACTURIERS,
Marchand à Commission et Courtier.

Magasin do Machines K Coudre, 42,nieSt. .lean, et 
12, rue St. Pierre.

D j».t, 7, rue St Pierre, Wine Vaults, Rue Sault- 
au-Matelot.

Bureau, coin de* rues St. Pierre ut James, vis-à- 
vis la Banque (Jucliec.

t'apit Wylie. 
Capit. Ballautim*.

Lt. Dutton.
( 'apit. Brou n.
" Aird.
‘‘•I Crab am 

Ll Smith.
“ Troeks.
“ llitidiie.
" Watts.

Ilii'har.L m. 
Mill. r.

" Scott.
Lt. Archer, UN II 

“ S.ott.
" Wylie.
" Steidicn.

Capit. Myfitis,

(Jin » dee. 1ST

DM \ he I •
(ASIA ( IK.

I A «

AI!.\M)0\\ANT les a fe a hies en detail
I'OFIi LE COMMERCE EN GKOS.

Tout h» sera vendu sans reserve.
LA VCNTIÎ COMMfiNCVRA

, LE 16 COURANT,
^■1 r»N(iniirrn rnliros ft en Urtail juxqu^a re que tout Ip Stork «oit Frodu.

t >f line mUKiiitiqiie occasion (racheter ou louer le ineilleur poste d’at- 
Liircs de la llniite-\ ille. Le commerce v est établi par les 

propriétaires depuis piiis de SKIZK ANS.

I’m

c^iri < m o
Dr.qw. I’heeds, Casiuiin , Dr.ip-..!'' I .
/» / shi,n, Drai.s |to.ir M iv. » . v, i i, 
t* jt'Atiiin, iii<liciiiii>'xl hhirtiir . i l» il.

Houn« vt o, et 11111 * vu f* l
mi tsHurtiinunt ,(, >* n,,. ,|X , hoi*-. » , t .1 j 

\rlirtcc.-4 avâtit h ri m l.* h » i * i I
• 1* 4 iii.iroli.iinliNi h Icq t« imit. .» I l'cii'»

M."!. n. , t \i int iux fui» plu» n iv< tui . • .t

r.v m:i i, ri:t\.
se I out< < les marehauaLi a mai lu. • • n i hillr i vimlilc»

(JiicImv, i» nov. I sj I.

■orv
i. Moseous, Dl (i h. Loutiv, VD/.* ' * 

l lui dies, lIpM 1^. Cobourga, Marii < *
. Can's N /V/,ritif*, Nuages, Un
mmil.i. iix |Minr être tiieiitiomi. s, inrntant
Ht d ill . I,hn bec.

, , „ 'ce du ijninds eseiimptis, et ll! Lm marelleil el hl .( cl lei III. nil H
m u. h nid

tu
<|M il

Guérison Prompte par le 
Phénol-Poluiuil*

• M K II Iso N prompte des ui.lhldifN K|.|'I iiii.|lli , 
Petite viTole, l'ellgeole, l'i. i re tV|.lioid.' nlii 
tine, Krysi|»e!e, Kievre pur|.'r il.. pu |. traits 
nient d.- M. |. D... t<'in D* -martis d" Paru 
llollgi.ole, l'|. Ile >. arl.il lie, I ' V|' le-, 1.1,1. IhiiI
toutes I. . deux OU trois belli. -, IIIK ellill. d>

cinés Patentées, llin et American Machines à tri- . SU KDKN .1150 “ •• M. K. n/i
•■otter, Begin manufoeture île Brosses et Balais, Partantdo Ll VKIM'OOL tou» les .1KCDIS, et <li
Manufacture do Crinoline», Kendall, Crain X oie., | PORTLAND tous I < SAMEDIS, nu t int i I....I
Manufacturiers de Moulins* Coudre Favorite, F. Foyle, pour il'barqm i et r. i .n !• - malles et le 
Fortin mamtfai'ture de chaussures, J. B. Iliebard passagers île Londouderrv. 
iiiaiiiifaeturo do cbaussurt», F. W. Roy nianufac Voici !a date de» jours <le d.-ii irt : 
turc de chandelle et du savon. ne D/VDTI AAir%

Coii«ignation»Jdo Houblons, Prwluitx, divers dm-! I L.AINIO S
, v, r » xi . i * HIBERNIAN................................ v,...... i,. .j ...... .t oiisignatioiis do Manufactures, Marchands et .Mm|;.\V|\N “ ••

Famten. 8AKMATIAN in •
•s'4 (au tiers) payé d avance au liesnln, et le» |»|{CSs|.\N • •••; ••

meilleures garantie» aux Banquiers, Manufactu- NKSTnlilAN . ........................... •• 3.1 “
ners et Marchands sollicitées. HCAND1NA V1AN “ iltl, Km4 déti. 1871—3f. ! _ .......................... oui .. .mv.

KT Tol s I.Ks saMKIUs .sf | VA STS.

Sirup Phenol, que l'on obti, nt <■'n ajoutant 111 *1
lcree a bout bn du l'hcnol l'.ol«, • ' u ■ -I***11)1'
boiiteiile d'cail sucre,*.

Pour 1.» N'anolo ou picotte, ct<L'Illlrv lie» 1,'
toute» le» deux heure», au iu<<i •■u d'un pine, .1dl a
barbe (ou autre) de la |HiUiiiia*lc 1 ■ . 1 II! \ i-
nage et Niir tout, x I, < parties « iitlainm. es i|*ar ll'H
piiMtiilr», < >11 obtient e. tt. |M>mmad< • n batf. ut Ml

Aimom eut n spcctiieiisement li*nr \haii(loii du (*omtncrec en détail 
et par fonséquenl la disposition entière, AU COMPTANT, do leur 

»v'!(>( L con&idérahle et liitm assorti valant au dessus do vingt-sept 
mille louis sti'rliii2. I*c l'onds consiste «tn

Soirs, Lainages,

ROBES DE BUFFLE. PRIX DU PASSADE DE tjCKBKt
A honttondrrry ou /.iccrjioo/.

FN lot do Robes do Bullle, grand., et moyenne, à | *3L7',,'>0 l"n ’V '

•on marc 1 . j nc ^,.^.,1^ du clinmbres si ou ne imic il’a-
— acssi,— , van. e.

Holies de iicaux do Ixiup, Our», Veau Marin et Un chirurgien 1 xjm rinn nt.; »o Ironie sur chaque 
UamiiRqiié, doublée» et garnie», |»our être vendues vajieiir.
ai prix de l’encan, à la Halle Champlain, à la Pour autres détail», s’adr. ;-er a 
deuxième et troi»ièmo étage. ALLANS, llAKst’ie.,

4 déo. 1871. CASEY A ClKr j Quel) .c, 1er die. 1871. Agents.

Meubles neufb de_ Seconde Main.
LES |H-nionnca désirant «inelque choee en fait de 
meuble», feraient bien île faire one visite * la Halle 
< ’hamplain, 2me <*t Sme étages. Ouvert do 8 heures 
du Matin, a 5 heure» de l'après-midi.

sé* Tons les effet» sont vendus* Ikhi marché à 
vente privée.

4 déc. 1871. CASEY à Cl K.

Sleighs ? Sleighs !
SLEIGHS neuf» et do «ccondo-maiii, on grande 
variété, jMitir la moitié du prix co'ûtant, * la Halle 
t'hailililaitl, seconde é tage.

4 d.,-. IVJI. CASEY & CI K.

A VENDRE:
fl

DE LA

PROVINCE DE QUEBEC
POUR

1872.
Do l'Imprimerie du CANADIEN.

t'alculé |M»ur le Méridien de Québec et contenant 
le» olMcrvations g. iiéralee sur le tempe, le lever et 
le coucher du Soleil, les Eclipses, un tableau do la 
Cour du Banc de la Rotne en api»*! et au criminel, 
de» Cours Supérieure et do Circuit, lee noms de» 
membre» du Conseil Privé de la Puissance et de» 
Provinces de Quelioe, Ontario, Nouvelle-Ecosse, 
Noin eau-Brunswick et Manitoba, et une foule de 
e..iinaissance» utiles.

—AVMI—

La Liste Officielle des Membres du Clcrgi,

Le* Annonce* de* principe!** Mai- 
•on* de Conunerce de Quebec.

CKT ALMANACH EST EN VKNTE

EN GROS ET EN DETAIL,
AU BUREAU s CANADIEN

KT CHEZ

Tous les Libraires de Québec.
Québec, 11 octobre 1871.

VICTOR DESPLATS
•AMiBa-toirriiR,

«« ffwr rf Faubourg St* Juan*
QXJIÏBKC.

N. B. 11 orc !'S|MTcr que, par rcs c.m»tants ef­
forts ,t satisfaire !«• public, il ■ attirera une part de 
*0,‘ bienveillant jiatrenage 

Queliee, 25 sept. 1871- 3m

AU PRIX D Z LA FABRIQUL.

L.N. ALLAIRE,
Agent de Manufacture 

Offre en lente:
BON V KIINIS |t(in voitun's.

............................... M
" " “ Maison».
" " " décorateurs et artiste».
DoiiUer vos eonimandes.

»
L. N. ALLA IIIK.

1er FBIX
riANU-lOUTKS.

seinlilo avec une toureliette, •><• . lamtm ^ ou 3 .ml 
lcréo il am.iigo ou saindoux 11 •»(> çr. mi 3 . uill r.'. 
d.' Pbcnol-B'dto.ilf, a d> t tut d -nindoiix, 3 nlh • 
r. es .riniUc d’olive.

Fièvre Typhoïde, fair.- Loin tout* I. deux 
heures une l'iicillrr.'.'de sirop Plien..1‘ |>o.in< i 
par jour d. u\ ou t,.us lavi meiits .1 I hmle pi,' m.l', 
comme ci-dessus, arros< le» cat 'H»l:i«ini s ai i ' 
du Ph» n.il B'»bTul el les 1 nouvelct : 
tre fois par jour; sc gargan-cr <t n<'ttov< 1 la 
b< «iche avec de 1 « m ad litiomi' <• d'un pi 11 de Ph 
liai-lioLi'uf, une cuiller.. . caf> par vi rp d'i a'i. 
etc., etc.

Eu vente ai» comptant clic/.
M. L CIIEMAZIE.

12 rue Buade.
22 liov. 1871.
Le livre aux 100 Louis d’Or.

LE livre aux Int) Loui» d’Or, miuv> m tr> s..r .le la 
t'baumiero, surnommé |. FUI'le C "ii«'illcr d* 
Cultivateur», par demande» et ré|ion'e« » petit 
livre fait eounaitre les vnn» niuyeiis d> - enneliir 
rapidement en cultivant la terre, par .1. P. -m, ) ,. 
■lie-Durum, agriculteur praticien u\;."iii.ient . an- 
fieri chef dr1 eidture, fermir r g-néi d, I pt. iiinii 
|irix et 3 M. daillcn d'bouneur [obtenus p tiri la 
grande NU|H>riorit«( de se» funtier» d> »es eu (titre:, 
et de si.|| li.'tad. datl» toute-- s * ft Mill mndell , 
4mu Edition tr> r arigmi nt*

AVIS IMPORTANT.
Le» iM-ailX Ides, le lu ait b.'-tail, li s l» ai;\l> Ji 

mes, les lie.aux fruits et le» Im |h lb ur -s. N i a.Ii..ni , 
très bien ; IMIIU livre voir» enseigne les Inoyetis
ümplr .i ii d. sdoubler • i d’emljellii tout 
les priMlnetioiiH de vos terrer, s m- faire plus di 
de|M'n>e Ci t d me la fortune • t !• ' 'iiu. i ip 
je l ien vous offrir.

En vente élu z •
M. L. t'BF.M \ZII

27 nov. lo7L 12 ru* Buade.

FliEl KS inUYiiii.

Tii|)is, Mfrcerif, etc.
d.

I N Im.ii ass..rtim. t)tde ru'ines de il II-, 
ilaises, tout nommées, ,t er'.i- ant* d* 
in c, avec ]n au en terre. Maintenant dan» h t* 
a planter, |»iur la moitié du pt < «.rdiii;. r , au 
gavin d'encan, rue St. Jean.

CASE) ■
Quebec, In nov. I''71. Of.

Hau fie Mflivtc (D s i urnifVt

L EAF DE MKI.I.SSi: DES CARME |
pure à la dose d’une cuillerée ou d'un d. ni

ud
nil-

OlkiolcoriiiK1
S'rEIINTNTXT'^V'V' «fi? T'irafS,

PIANOFORTES.
l’N grand assorti meut d'instrument» ei-des»us. 
luaintenant eu maiii», et a vendre a notre magasin 
(Morgan magasin de Musique,) au prix de la M 
nufacture, en ternie lihcial.

S. S1CHEL.X CIE.
Quel me, S uov. 1871. Du.

- . I

lerec, excel!.-n^e mtre les maux de t* -, b m 
graines, les congestion» cérébrales, ■ aliiu- !■ palp 
tatioii» du co'ur les plu » violent, i.

Kn vente chez
M. L. t U KM A ZI L.

12 rue Bu.» !"

HARENGS ! HARENGS ! !
MK) B Ml ILS du hareng» de Labrad r.

A Vendre par
LKtT.KIic a LEO i Lit::;

Qii. lice, •< fiov. 1871- —3s.

K A J.SI N S DE CORINTHi:.
En debarquement du /i, de Lu. :■ I 

BABILS llaisin frai» de t'orinthe.
A vendre par la succession «le feu

WILLIAM lOSToN.
Quéln-c, 10 juillet 2871.

COMPRENANT LES
nwoHTAiiom />/<; ckjtk saison,

' ' Ii ' t s avant la rprentf* grande hausse sur les Marchés Anglais.

Intd !r .N/or'A', ijltlisf Un t/fS phtS Cltl)Si(lrt‘(lb/(’S et tfs'tt

tissttr/is tir ht i it(‘, sera r h luit et marqué

Ali PUII COÛTANT,
KT KN PLUMKUUS INSTANCES,

Afin d'effectuer une Vente Complète.
------ ooo-------

(yültr vente seni sans précédent pour

LEBONMARCHÉ'TETENDÜE
f.' s' t'ti />/ a.i illritii occ-t ion jamais ofji i’lr a (hn bi’i’^ il,- sc jinii’Urrr dr

Soies it idles,
Etoiles à Itohcs,

Cliulcs l^ranrsiis Brochés 
et <lo i 'udiemirc,

Dni|»s K pais et 
Superflus, Tweeds, 

('ouvertes, Flanelles, 
Toiles, ('otons,

Eté., Eté., Rte.
Impoilés expressément pour le (Jommerec de Fa­

mille de première classe.

Avis de (It'iiiéiiagMiieiif ; ; 
F. X. BERNARD.

s a u ri rin: i ai >i i: x s i: \ »
VENTE DF,

MARCHANDISES SECHES
âS»-A.Ï8ar£F.» -TFR.JEl&iJgïX^.HT-jtS 

A une jriîindt' et véritable rédiietiou.
4YAN1 d. • idi dt ■ h >.i i n ,
polit le d. Il), I)a 'III,.Ht 1 t> I,
<1 « tic, tu. r un. grandi dimmufmu n 
1 assortiment > nu eompb i et . .inii' 
que ih c.iumii d’n* lu t. t .1. ui ii. u c! 
lem. il . .1 Cl,d.m .p, ,| x., „ ,
cll.»tldi»c» CM |. m d. III r.,g, ,| ,

' '• ...........  d..... I« fond M
mut vcii,tu. , pr. . ,,r|x t .

J" . uU. d. m.irrliandMc, n. ..incnnt. „ ,
i*;,!; t/; ;......^....- .............. ..........

Iiii. i bien iiifilli'iir marché que partout ail 
,"t l’l,'t'»t qm* do dctruire et pe,,|,r le» •„ „" pu' 

I anti
ira le Hic retmufnre ree f.nm/i,/e .Yornnbre.

K»
No î»:{ Km* Si I ‘

Qu* be, |o N,)V |*,;| N’t». iî!! Kilt* Si. .lean Ilaiito-ville, f^uéher.

Arthur MfcuAtB&c
Agents et Couititis d'Assnran’lie,

BUREAU Chambres doCommorco, 

RUE SAINT PIE IUE.

^hl lient ee . , , f ,1

fo.Yï/t /; /,#; r*:tr,
L’Assurance Queen de Liverpool et Londns.

t'A PIT \ L : • ’.ooo.noo

sine Ê.ai *•##;,
L'Assurance New-York. A< tif ,$13,000,000

MARINE C t x xi'\ I x ri: iM'i i |„ .
AISTHI U MB II M D. 
(•EGIIGE D> 1 \ I

! {ara tu il |y, ucr , ' ,//
jmnr f’ann /<( et 1rs f t ' ( :in

On »’<»'• u pea . le» D< ni.iiil' il t'.,. ,.ii d (• 
ventioli et <lc rilnr* 'i*tr* nu ni .|. . \t g, 
Comiiien:.. > t île B*.i», .h» |i. n I >,
Droit» d'auteur, Ti »ii»|H,rt d> I'.,' .•( ,.t

Toute information toiiriii,! g, iti:il........ . ,
copie» d< » loi» rdntivi » nu» Bri "t >1 lo .,1 
t iIciiIhik' , Formiib », h

J. W . G BUI EN, 
Bureau d'Ai:rm u MniiuuA • ■ 

(Jin-liec, 27 <**4. 1871. i. >.

MUSON COMMfflCIMf,
Marche do la Haute-Ville.

BEHAN BROTHERS
f 'ouvi'rte»,

Flan* Ile ,
Drap ,1e Pilot,

T weed»,
Ktofl. » .1 UoL .

Cbale» d« oie.
I.uiiinci .

.loi ni lires de Coiirroirs
Brevetee do Beaudry.

•I m; Iimivelle mv, ntl,,O », ,t i join.lr,, |, , ,
•• ‘ enudre, <11*. c i indi»|N i,-al,|c

' 11 l' ‘ .... .. |c» manufacture» L» avant.i
' '   '*'i prix engagent .l «u fan, r„.

■ • ret o.i, i, ,,(J,
• n op lain.II ...f une (trciive, t   garanti,t ,|c «on

En vente citez
L N ALLAI HE,

A/dit d,< inantifa. turc, 
Marchand itcnniniiNNi, n,

' "'n» «I. » m,» St, Pierr*'et St dacpi,
.........  'dl*'. ni i vi» h Bmuim (»u. L

Ii nov. |M7l 1 v

UNE BONNE AFFAIRE!!
Attention ! Attention ! !

MARCiiANÜISfS A BOü MAttCHi,
A. BOUCHARD,

•«. Ul i; mi l'OXT, ST. U9I II,
I " >■ .# itr fi a I . La vol r:

U.
ter

Vêt*

Nou» attirons l uttenti'>n vur not. I »'.)*■
MKNNK di Mat i
l'IGX KKDOITS auxquel» noua h i

A i .uit acbfitc «.c Fond» ili Marx h^uidi». 
la f. ■ eit'o gr indc haii.'W' oir I*-» nru< ,
non» pouvons 1* » offrir ,i u>m piatiqu. «h 
tag* » «pi'il» ne runeauitreront |ki» aill* tu

00' ht fins -<»nt inarqii' » .n ch il!' » >■!■'•
»ur rharpie article.

/M.V ht: V/.'r »z.V/z FUI .
BKIIAN BltO’l III.U 

Qlléliee, 3t)oct. 1871. Un* Il l'.'.r.

MUSIQUE NOUVF.LIK
St .su if, JKKVU,.

PUIX 75 « ES I

HUITRES HUITRES !
Samedi, le

3Xn.intoiifiiit :
• b Charge# de Char d liai! d' < iiar!;on d, 
£ < eder Crer'k.

A rendre |>ar

Qu. !» c, 27 nor. 1871 —5f.
Cil BP*. LAUD Ai n*

Couvertes de Militaires, Grise et 
Noire, Draps, Paillasses, 

Roquettes, etc., etc.
LES s*>u'«igo*-» m tineui do i, jov..ir et offieut en 
vent»’, a leur» magasin», flue >t Pierre.

' a . .'rt."- M dit,
I.OlNl I trap. •!•• ( tou
2,(SS> Pair, * >1, Iloquctti •

Pailla*.»' » et « treiller», liai r, -, W» 11 .utr. » * 
fet* en bon ordr.

HUITHKS rc\ue» par le S.s. f. i*/ 
courant, »/t a vendre par

Jus. LEP AG K, 
No. 7, H<i« "t Pierre, 

Rssiw-Y||]
Quviwc, 9 oct. I»7L

HUILE PETROLE.
112 quart» d'huile de rhsrl*on 
Petroleextra ratiti*1, N<». I. venant a t • p 

livrable au dépôt du Grand-Trou Li. 
Queh*-c.

\ x,mire par
F i» YAM.RIMND. 

No. «;i .-.ti' d< la Ha«se-\ d
1er iféc. I87L

A VENDRE.

K»* M, “.•'in ‘.“ra lérmé VKNDKKDI et SAMEDI, les 1.1 et H du | 
courant, f*o)ir compléter la remarcation des Marchandises, et la VENTE 
POKK ( KAIKKK commencera LUNDI, le 16 courant, et continuera g NK»|»ndHi»e.du.aionde Mnsiqo i <
KNfiROS I.T KX DETAII. juwiu’àceqaetout le Stock soit vendu !Sr'iï*: ........................................ .. "

'l’outés les Marchandises seront marquées aux taux réduits en chif- A vendre par
Ires ordinaires, et aucunes marchandises ne seront entrés ou envoyées nu ro. ^ V ,

4 sur approbation. ; Bntixsortola Bai»qn#d Kpargn*.
Plusieurs Miroirs Anglais, Abats-jours en verre et Vitraux de luxe w......

«n noyer noir, seront vendus A bon marché. MKDAILIÆ D'Olt-
( h.ilr,'' en Dentelle réelle seront vendus au prix sterling.
Le Magasin et dépendances seront loués pour un, trois ou cinq ans,, aciq’Aiim «a» oie;.

a partir dn 1er Avril prochain. mcTXcjavbsbi «•»ZjXjrsoxlsZ^
| VIA HO F O T 7* SISix Commis actifs et quatre Femmes pour la vente sont

demandés immédiatement.

i.*ii' iiifiiriiiii l,i public qii il vient li a* In 
iitorih ■ null! Ursa nn Int ■ .n i«h , ,1,1. .1,.

’ 'f1* d |»Hiir.» i|iiiiiii*r A TUFS lt.\S Pflf \ ,f
f*.n-.i»t.int 1 n

' • LOTTL'i,
' I.' i'F i;s DK SOLD \T.4,

GILETS non.Es, Ul.Kl 8r t Noni > 
Bo l I ES.

« (il VEIITCUKS,
PA I ELANS KS et

PB APS DE SOLD \T>, 
Et na-a y<>itini,'iiti ,>ii»id. raide ,|e tnutci e»ie ■ 1 1 

d' niai■ Iuiii'Im* i \ l,*,n niai, h,*.

UIKVKIJV III MAIY
^ ,’’V' ' ‘ 1 11 'G* rc« 11, |«ir le mou h igné, un .m orti 
ne et .1. I le veux Ifeinain, pour I’. rriique», Tr, ■ 

. 1 liignon i, ut, , etc., jM.ur Dame» rt Nlcuaicur'i 
Ar.».4|

I n led a. '.rtiimnt dVfléts de fauUi»iet et ii.m
iriet, de jnlU't».

w.d flit K MA N’4 
Barbe r coiffeur.

No, I run Garn*»ul QuéL'c
0" '>•< . 15 uov. 1871.- 2ni.

t om il immiHiDiii.
1 ' 1 • qui d'on raient «. le P r d« < OLD

1 ic i:./ mm WnodUy, potmxn 
• r en ' wfr< «*ant au aouMign.-, et h*s faire 

r, < 1 payant de 8B) a *18 auivaut I*-» r. p.ar.i- 
. -„i l'M'ii, «1 c*-.» pfirsonous lu désirent, je don 

n* 1 •!' GM Gardner (qui n'ont pas servi) fait «
•I* ten <p|e|,p|e4 année*», lie la lie'uie riliaht' i|il<*

• d, 4 MM. W 1**1 ley pour $Pi.
f. L THOMPSON.

1 • ' ‘"I de jour en jour cunt iiiadiiri* 4 a t ou-
o* famille de * i an i Mer, ell*'» *< met vi.'ielur» au 

l»rix hui vaut :
D nui eauian* i/ick ut Key........................827 (Ml
'juart do < aiHSO, unie........................ ...... 25.(81

< h . |ii>'ui.'i* hiue 4 *'ou*lrc i-Ht garantie ,iour trm»
. ■ t on 11errui't un canal d'un mois chez l’acheteur 

• L. THOMPSON, !/u. b* . , 
d agent |M>ur les machine» % coudre de Gard 
do I.» coin pagine de Ha'iiilton.

(Jiii'Ikc, 2t> nov. 1871.

Québec, 13 octobre 1^71—.2m.
O'DOHERTY k CIE,

Rue la Fabrique. 12 nov. ) )71

A. LA VIGNE,
Seul Agent,

114, rue St. Jean, 
Ikitiw) di !.i IL epi" >i Ep.r ic

Traverse du Grand Tronc.
LE

Sirop du Dr. Forget.

\ I M WIIA.M .1 i ii
29 nov I v I

4n 1 <>it. 
Ihni pair 
2i»mi Un 

A ven ir. •

ilinc-tU’» Tel .• 
uaussuret |->ur 
a h *ubl. n.

seulemcut par
L. N. ALLAH

1 oin de» ru* » St. Pierre «•*
Vis a-m* la Banque ,K !ji 

t/u* Ion-, 25 <*i t 1871.

N. Ii.—O’I). Ét Co. recevront des Offres ou Soumissions jusqu’au 
1er .1 AN\ IKH jirochain, pour l’achat du inagasin et la résidence (ou le 
lover de la bâtisse jusqu’au 1er avril prochain) Goodwill, les Livres 
de Dettes et la iialance du Stock.

Le poste est incomparable et situé dans ht meilleure localité de la 
IIaute*\ ille, la b t'issc récemment bâtie et les affaires établies depuis 16 Icontre u» Rbunvs. • iurrh 
ms par les propriétaires, qui font à présent «in commerce de Ire classe, ^,‘dw*!à^-S. n^tin^ j 

La h .tis-'i; est . ti pierr • »!•? tuiilc et â quatre étages, 27 pieds fie front sur tiède
1 i 1 ^ 1 I Kn a121 <If* protOTHieur. | #

owaMtrY * ai*.

LKS ExiH'-riuncH» sans oc* ■ r. ; . d «lU<fP 
DU DR. FOKflKT dan» b hôpitaux, • 
ce» con«tant, rôti rend'! m nj» cial da . |. trc*. 
ment det jnala<bcH <!*• poitrine, <|'i<: 1 mi, 
l'ordonnent ton joara a\ ce le plu, grand avant'.'

\ itiim* , era !i

vent*, au mptant d,* /
Ml.» KKM ./.!

12 rue Bu id<

■ le 30courant, le va|ieur Alt* TIC fera 
-, jui-qtl a nouvel avi», lotnma »uit :

LtUMIOtA P**I!«TK I.XVf». 
8.30 A. M. Train de 
la malin de Montréal 
et l’Onent.

4.15 P. M. —Train de la 
inallcMe la Riviere du 
Lonp.

».«■ Ba^ 1 » d.* 1 111 term diairo free.
Poar idn» ample» information», s’adresser au Lu- 
1.1 d’ 1» < .>rll|«xgllt•, d*-» Renionpieursdu St. Igiu-

•nt. quai St. André.
A GABOÜRY,

Secrétaire.
Qii'.-bsc, lerdec. 1871.

Lai v a Qi ,.n0.
v(#0 A.. M. Train m* le
yiur 1 ti- hinond »'t train
de lal ma'le [*oar la Rt-
i i r< -du-fg>up.

1.00 / NI 1 lain de la
mal]* y .t d «t
l'OurMm



lk Canadien—4ic Année

h. ur« - nuivant* », v. I»K Mll'l A l N I li M l>l- 
,t i!i< C. Il Kl KKs \ 7 UKl ItKS, I’. M. Imitilo .1.- 
«. |ir«nenter » «l'autre* h<uiiv*. r '/»'• /•<"»• '«
( h i,l* onlinair, «.

«.>u> Ihv, '.’T hi pt. I^l. tlin.

DICTIONNAIRE

(iENEALORKillE
1>K

Itiufts l-s Famillis raiiu’iNim*'

m. i/.\r»m: i\ t \\(;r \y,
! Fae 8

tliU d, h A'-•«•<//. J'ruuCt n> Kill.

\* ■ |m rtoiiiioa «jiii «*nt «•••il ut.m Dklioiin iir>
t!i'ii'.il>'r:i,|,lL' •* q»' '«'i.ilrait rr.« voir «•>• vnlimi.'
i. .i Li. -t. >.-ut pii1 * 'R »»«"•. • u\"V« r 1< m it.iut

M.
i r.> iiri r « ii > uili'i »**nt aju *1" IA mai > "ii 

\ | \ \ < I \ I ■> I ' ruo 81
K«k h «leyii l>t*c.

.1. S lU'KKAl’, Tl • Uiv I- M - 
K. I. DKsNîr.S Mm. «!• r<> t«. 
l \Mi:s VV. Mll.l.l It. MatU*) <1 I’» t . -I 

hui. iD.' ItiiiKUiBki.
K. CIAtîNK. Malt
U. (U Kl.l.l.l', •• “ I I I-1
F. Il (ilASSON, •' I- ' '
N. I.KMIKl \. Ottawa 
F. \ VALADE, Ix>njnicutl.
|*. |pil SSEAT, «I!

U ; ne il ont ■ MM D
i • ... | n iiourmiit i il « r , M I M • 
.u'. ül-raiu', gu. l.« .'.

Kn vi-nU chez 1 Kiliti ur,
Kl ^r.ltK M'.NKt M . 

10, rue M. Vin. nt. Monlr 
«.»ml.. -, 15 niai IsTI. ju...

t ’
'

yJ» ry—r,

M(» N K V LIA A.
SICHYICK D’Hl i:.

^ àlnsü'mv.

Noix ot AveÜDes à vendre.
S.M'S Aveline* «le Ittmloaux.

N IN
.IAS. IlüüSAdK A •

Qin liei', «i m t il .re |X7I.

Fromagn do Fabrique et Beurre.
EN MAIN :

,'i«» ItolTEs Frmna/i' <l«‘ Fal>ri«ju«*.
•.'ihi Tuu tti * île lt« urre «le. T«>wii«hi|».

J AS. HOSSAt'K A Oie.
t»i!i'lne, fl oet IN7I.

Huîtres Fraîches.
25 < \ ISS ES M uant il'i tri' revur*-

JAS. HOSSAOK A OIE.
l,1!! lu e, 5 «ict. 1871.

Illé d’liitlo à H,liais et Alluiiiottes 
de Kddy.

i Diiii/ kiiie*, Niiinlire amuirti.
•.''i < '.U*!» * Allunivttei «le E'I'ly.

A vui'lreiwir
.IAS IIO.SSAOK A 01 h.

Qu.Ue, S «u t. 1871.

Tabacs.
VI NANT DE KEOEVolll:

•J |t«»l « \l’TS Feuille Rrune.
.'n Huit) * llarjH r Uniwy Dew, I0’*.

It U-a «le Sol w e
JAS. HOSSAOK A OIL

Qu. I.. i , 5 net. I "'71.

Cafés et Epices.
« M l>. I lamlclioit, on pvpit t* «L* lit», et «•!« lioltoa

«in .von.*.
•• Mi lé, Jamaica <-t Maraeailx», eu Imltca.
•• en l’. ilt. ■« «le .’Wtlt"*. et Itnltea «le 5 et lOll.* 

i liai|iie, ijualiti'* A, Il et O.
« n tnl>r<- « n F- tea «le 5 et l"H*a eh.aijue.

.* J’*, l. lteade ferManc et Etea 20n>!t « lia»'-
I' i ,<'m.H«\ l’iment, t l.ui «le (lirnfle, cto, | a, 

• n boltea.
l'iil'U -au M.iulins à v»|ieur à Oaf«i et Epice».

JAS. HOSSAOK A OIE.
«JuélK'O, ti net. 1871.

LEGER &
RINFREf

ofracNT hza

mit wi: kks?

iri'iiiiNiiiifiL
AVOCATS.

Ill lii .! (7; —So. '1-1, Côt'1 'h lu MunltKjiic 

(Jw'/i, i\ (//'' i k Turrot.)
I MON! Mi Oolt!),

F. E. Aiv. KVANTOItEI., !.. !.. H 
«ic, 0 niai 1870.

ACTE DE FAILLITE DE 8169.
Dan« ruifain 'le

I.. 0. VOMI.,
lllHOll'ilhlf.

II. ' ti .m . U M. U M.KKIt, «le Qu.l...., ft.-té
...... nie Syn.l’.î liai! « « tie all.un1. Iah ereaneiera

. • i jii .i. in..:, k- Lu-. i.elamati'UiH «levant
lii'.i 'I (III lllnir,. cl nllt lint lli«"« «le *«• r«'Ullir il llinn
I n.m, \n. 17, line M. I'nire, MAHDI, !«• OJ 
I».. nilu<, Is7l, a midi, piur l’cvaiiieii puldic «le 
I lu ni al L', « t p 'in I ai ' an/eiin nt «l« * affair*'* on

\\ M. WA EK EU.
Syinlie < Mllelel

» >Uel« e, 17 II"' IS7 I. -

PIANOFORTES

mm m salon.

I o/.7.Vry//.I.V...24"O T.
nTTAWA........... Is;!l “
,s T. h A y II*........lù.’** “
aT. JA /Q.'A'd ..I4:t2 - 
HT. TA Vil K. A*... 1207 “

l’artant «le «il^ASt.O'.V t 
» «I ' KMF» ' t'*u lc« J KO?'fs

L « date* «le «I part s««nt eo
. .»i:TNTHIAN........
« ITT \ W A................................
VF DAVID............................
ST. ANDREW......................
ST. OATUIt K......................

PRIX Itl’ PAXSAOK

I* * I*

• ID it W 

M \l;DÊ

Compagnie des Steamers de Qué­
bec et des Ports du Golfe,

/.i i, • ih- li M-tUr HoyaU fntrr Montréal 
{j.,i h,rt S, ivcitu /h uiuirirk, Mourrllc- 

//« lu Prinrr Kdoumrd tt Ttrrr
heu vt.

I m uicdiip <'tt Fer t I*.«uc* ** SECRET, ”
( arT. D.WISnK.

[ >t< ar'isLip « n Fer a l!« lice ** VEO/W/A, "
I .UT. OiN S EU..

I >t< .m-liip en Fer à Uelico “ HAS/'E, **
' « irr. !’« m

E st. an rLip.n Fer à M.lie# "AUfAMBh*,’
* AIT. M< Kknzik.

DK

PIANOrOBTtdi
l«K

c iixoï^aan.iNro- a?
j£ioivrxc5< jj'xuan.E®.

o r. c ti r s d v: salon
DK

TVÏ /*— -OJV «fcï XXXA.lüXXlaX»J.

a u g u £ s ai: parloir
DE

O-TJ O. 3 VTLXKTCÎI J etJ OO.

op.<it «;î» siLViiR yoNOA
DK

XJ—-X3XX ^V3VI OO.

J?* (Pi'j, si

A ELANS, i: Ai; \ <

«H Ttuilll 
Mardi* ait

St'—’.u hip* «le I< re cl.ajiae, puiaaanta et 
, « \ i_ «it •mine suit à Pictnu, N. E. : 
ip a i '/’E, de Qn< i.« e. MARDI, le 10 

I 1 i ir* » «le l‘apr« *-niidi, et toua lea 
■ i natif», alanu inu hi tir«\ arrêtant a la 

/ ■ a lia*/», l>r
\ . • - . litif. Pour !• re-

era l*ict i MARDI k 17 < •• t.. à 7 )iM* 
• t t 'ii» le* mar li* alt«>rnatifa à la même 
tant aux {H.irt* au**lit*, exct ,.K»IVl»-

SAsr*jA.ypL
M*. I. \

itriété charit ible dt » dames caili - 
liques de Quéliec,

■ ' 'iHAZAIl A N NI EL
D
'• DK' EM PRE • -

le paaac t.mr venir ci 
«le la CEar.te, «jui ot 
\ icillra f* mxue* inîlriu.

la» |».raonnea chai 
contriEu. r, aoot prie-c. 
Dame» d -nt l » n-.m»
Me - lame» d. Heli r_u

H. B.»tni
Bt u>.
Heai'det, 
E. A. Ca>î
W. Coxrr

Meolamcs J. Hait 
'

ehiavementa.
l’ar onlre.

F. X. E 
Ma- rit: 
I*rvn «
1^KTRKA|
P Pi 
Valle \

i*' •iE"lPHA, M iitr.'a!, VENDREDI, fi net.. 
F M . « t chviuo Vendredi Alternatif, a

Qui ... 'NM EDI, 7 .«et,, à
• F. M., arrêtant à la Point'aux Pirr*,

. * / «t ('harlottiU’im, /. P. E Tour le
r. il 11 t « IVDm, VENDREIU, le El oct., à 
. .A, M .et t "lia lea vendredi» altcmatifa, a la

• : , ar tant aux même* tx.rt».
Qnébae, MARDI, !«• 3 ««et., a

• - 1“ M . et toua lea mardi» alternatif*, a la 
I.. ir. . .art. tant a la Point*aux /’«rc», (,W/.ê, 
/‘r.'*’ i', ll,\1h'Oi*i*, Chothom, K*irrnitlt 

' k. l'nur le retour, il lai»*era l’ictnu,
«RDI, k 10oet. a 7 kttirea A. M.. et obâqtM 

i . •• natif, .« la même heure, arrêtant aux
, -n'• •. > ut « n connection avec le the-

91 F .!■. N B . iU là avec le 
... . | .r Fre.krietnn, hLxatport, Portland et 
• «t a l*i Dm, »rec la chemin «lofer pour
ifax, N E.
' ' A LU A M II E A lai «itéra Montreal, Same«li

bac, DIMANCHE, let Oct>, 
T« rrcn« u\«', MawheaEury et Pictou.
■P un.t • «t d une grande capacité pour le fret, 

ur le fret ou le ;*.v«. » a«lre*aeri
W. MOORE,

fueliec, 29 aept. 1971. fiérant

liUilUIUiil
VENANT e«»*mvE3

PAR LPS n EU S! HP

STEAMERS
OCliANKUTFS.

f ■> !'■■■
)/. ■ '. toi il* mit l'h rrhilu M. l'RI V TRÈS MODÉRÉS

N • ••■ i\ • i. 'i i. n un ■ i «i 1 a .ntMinuit «l«. «'«•»
i.i. Iii-tim i«>-, t li* tr-1 Ag«ui<'«' .* »,»ii. 1 >«'«',

i,, .I,. Mi .,11. 1.' i:. M» H!». N N.) que non* 
pi MEuafaeta* Tmih's soiU s d’iinpivssimis soit «‘il IT.iii

m, à «h < .'«.tiditiiiii» libi-ralt'». •jais ou cii anglais ;

S. SICHEL & OIE.
l. ■... i .pt. is7E :;.ii — T Kl. ut’E : —

G* “Ci Ci BLANCS DK COUR,
SFBPf UC N AS,

—oe­ SAfSIKS,
SOMMATIONS,

il .1)1 il n .‘IIV.Tir ('KLtCBKI!. KIC. i;rt:

Durable

JOSEPHINE M HARDY, 
971

Simple

Bazar pour l'Asile du Bon Pasteur
iwi» li. r ATVD.a.vur m*tin. « a. i>v.

MIN * UKLUNa I \1IY BKIJ.K .

I X l.a-'ar • n faveur «le cet etaldi**« i -nt «le el.ar f. 
»• ra tenu dan» le t.nira «le 1 • D- j>: < haiu, a la vall 
.L- Mu«i'pie. Ia* Dam ■* * ni vaut-« <itii • n -■ ut 
rhaiV"C», »«»llicit«:nt humEletm.nt !■ cnconr* «le 
t.«ut« ■ 1« • j» r - m.. - n a; r . .t 1 «• rvr.- la )’».n 
Paatcur.
M< Fc « I*. ojui i'i, M' lam J. Run u,- ,

I 1. i .1 M
O. Murphy, , N. Murphy,1 il La
l*. T<>uraugeau R* ter»,
A. Ang«r», Dell D. Tnnlclh..

Mea>laiiica I*. lUillar». n, J. Hamel, Daniinn 
• t P«utlan«l j-r<''Lieront a la taldc «L * ralrai« hi«»e- 
men ta.
Qu21 «xtnErc 1871.

Irtf (tncprHSnt I» fuillilf «!< ISidL
« àRADA, {

( Cour Supérieure.
Dan» ! affaire «le HFOT, RONY MA N a C.K,

EK «juatriéme juur d< «1 • rnnre ]•• • i, le -
» .n--«lennndera a la «lit*.- • ■ r, »a »r
vt-rtu «lu «lit acte.

AIT; este JE ROM E IU OT.
Par Kl.Z DEFY, 

Son procureur ad ‘U 
QuéErc, 3 nw. 1S7I.- lin.

iCTE cornu FH UE ISti
CASA PA i

PROVINCE DE QCÊDEi 
DuthIci de Qcinilc, )

Dans la Cour Supérieure.

ECOMMIQU! ! { CURAIT ! ! i
EN Ma< idiifl a Coudre FAVORITE à navette, 

Mir; i-« toutea lea autrra e«aay«'C» juaqu'h préawnt, 
-ur 1- » imiiita D» plu» e»»enti«ila. Elle «at aimple et 
...•n»' ' pif minent l-aue'.up plus facile a mettra en 
artion. Elle «st \Ju» durahle et par conaéquent 
.’. • li..'aucoup pin- longtemp*. Elle fonctionne plu»
i n. nt. tt < n*. .|uemment ne fatigue j>a» rompra» 
: :r Elle fait plu* d'ouvrage et d une meilleure 

i'.t< ma un même c*p.»*'e «le temp», et par con- 
u< 11 e-t I au< onp plu» «économique, rllle fait 

.e in« .IL.iir ouvrage et en plua grande variété et 
par en- pi* nt jumt être adapt*' a beaucoup plu* 
«F ;vrig«». Elle « j«argne al» fetiune, le tra\ail, 
r i g. nt, 1« t.-mn» « t con»« «piemmunt a acjuia une 
p gr.in«l«' jr.pulahté en nioma «le tempe qu’au- 

; • i :tr.- Machine à E'oudre maintenant «levant 
p«iUi ' E< » Agent» font plna «l'argent avec, 

]•. • .(u'il* v« nd« nt plu» «le Machinua “ /'ocori/e" 
«lai.» L n.. me «»p«»cu de tcm|i«, nu'antMine autre 

hé. Lm a< heteur» ne «loivent paa faire 
L ir :i"ix avant «l a\«iir examiné le '•/’uix>r»/e, ” 

- vcultnt a'eviter |».ur l'avenir, beaucoup «le 
I trouMe et «l inuunmodlté.

L N. ALL.\IRt;
N .•• nt g m ral j*»ur la Province «le Quéliec, 

42. Rue St Jean (en dedan») 
Knatigne du Pavillon Blanc, «.t 

Coin dea Ru*.« St. Pierre 'et Jamea,
Bum* Ville,

En (m <- du la Ranquo de Québêck 
17 pt 1171.

I. WIl’KS DE MT,
?m US IOURRICES ET US IIAUSES,

l'A ll.MK AMfiLIOUfiKDE E. D. ASIIE

Noms exhüions niaiiitt'H.iiil hm m i* 

gnifique assortinicnt d**

CHAPEAUX
D’Automne et d'Hiver,

C. C. C.
CI Ill'll M. f ' A. Il MIN ATI I*’ «'KI.KIIIIK.
i.ut -I t i)"iil m 1 l.i d. ntition de*enfanta.

c.—c.—C.
< « >1 l»l.\l« f'AKMINATIl’ C^LKBUK.

i .ut’.' 11 d\ nteri ■ «lu» enfant».

fl .Pi • U» O#

('< M. CARMIN ATI F OKI .K U R K.
< .mtr" la Diarrln ■'L-» «-nfaut».

y
Ri »1 AI. < \ RMI N ATI I*’ CKLKBUK.

t lad a.L ciitraillu» «l » eiifvnta.

VL!'

C. •a- -c.
( ’< >:;l '!.\ RCA RM IN ATI F CKRKBRK.

i •> .ir.' ! « c«»uvu!»ion» «les enfanta.
’sÜ ♦ "C*

ETOFFES A ROiNiS c.
Des dormers patrons,

f >K 1 >IA R CA RM IN ATI F CKI.KBKK.
i iicr«J l’in■. ninio «Ica enfant».

-C,...-C.
! Colt I >1A J, C '• iiM 1N AT i V CKLKB RK.
. «trot utC' 1« iiiiUidi..« atixqU<llca 1«» enfant» 

août aujcti.

i f '.N< TIoX Calm iutu de et ttc pivparation n'e*t 
l j\ «lu a I iip'.im, remê.li* <|ui procure un aou*

Jackets Unis d ilix«l«‘s. 7,'::7ï'X;;,!:sS7u'!S

Dan» l'affaire d. ADOLPHE I.N1 REN J .11 
EORTIK. tt 'VU. E N I KEN I i-n UMiTli ., 

1 x "4jL\ arleh.
EE t'INQE'IKME jour «!.• «E* rrl.r- j - • i n, 1

aouaaigne dem'uidera a la «lit»? < »■• «L "i.ar/ en
v. rtu du «lit a<t«-.

ALHjEPHEJEAL'RKNJ mi EuRI li..
pari Y R. J. SEZOR,
Son Procureur «•/ lit'i,, 

Qu>'l*:c, 3 nov. 1871. -lin.

Am; DE 1,1 FAILLITE DK 18(d).
CA SA h A t

PROVINCE DE QUEBEC 
Dl-IHI.f Dl. Q'» hl« , )

Dans la Cour Supérieure.
Dana l’affaire «le

JAOKRON, OAON'ON K Cil .
Faillir.

Ia premier jour «1«- D< «x-mbri' pro«-}tain, le sou ‘L 
ùgiié, tant en »on nom imlivLluelicmcnt ««ue comme 
1111 .li*» anon.-» de la aua«lite cwinpagnie, «lernamlcra 
h la «litec«»ur »a décharge cri vertu «lu «lit n.-tc. 

Qu«'l»oc, 12 «>ctol,rc I87E
CHARLES ARTIII R «; NM NON 

E It CARON,
Sur» Procun-rir nd Hum 

JO oct. 1971. -lm

mrrrt

U'K* Ç/, Cfmnda rt aux Etat»-Unit.
< E m. ivul article conaiate en : une Chemiaéa en
< un ru et en Verre, amai qu’un Vaae dana lequel 
1 n j» '.t fair# Umillir 1 FUu, le Lait, le Thé, le C»- 
f-. -ur une lampe ordinaire à l’Huile de Charbon. 
Elle e»t indii|icti»ahle dana *>«utea lea famillee. Pour 
ic» M< - .-in», 1« » IfApitaax, elle a de grand» avan- 
tago», < t |«our le* llAtcla, Reatauranta et lee Bar- 
Lier», c’u*t la lumière et le réchaud le plua prompt 
et le plus économe que l'on puisse rencontrer.

ES CEO S ET ES DETAIL.
A vendre par

F. t». VALLERAND,
No f>, CAte lia Montagne, et 

14, rue Notre-Dame, Québec.
P. S.- Toutes le» |>arti«e de l'appareil à vendre

séparément.
Quél^re, llae|»t. 1871- *

—2UJS.SI î-

üne grande Variété de

Fleurs,
Plumes,

Rubans,
Voiles nuptials, 

Cravates pour 
Dames et 

Echarpes.

AVEC UN ASS0RR1MENT SPUROIOÉ DE

Garnitures
• LES PLUS RICHES.

No. 21,

RUE LA FABRIQUE,

HAUTE-VILLE.

Québec, *26 Sept. 1S7I*

p lro.,11 
«Inu» la Milite d.' ha '

I. iL t •'1 < < onliiil Ciiriiilnu-
(,f 1'. t |.:i i.iiru «li.nidr ITnfant, mai» au c.iii- 
•• 1 >1' !i • r !• ■ «l.'.d.'iiri «-t p.ir conscijucnt
pro lu m le rnmim il naturol.

/.'/» v, .(<• < ’. 'Z laus i < Phmnacienart mur- 
elandk d- ta (.'unipat/ne.
1 I»rl\ : «ô «•«Til* la ISoiiU'ilIc. '«>«

PKV/XS «V HOLTOX.
PlIAKM.MTKXM,

Pi ..lu Pal.ii» «le Jui«ti«av Montreal.
1_ ■ !'7 E

HENBI T. TASCHEREAU,
. 'ta %. Ci if a ^

A I i! N V-poR’l E »«>ii bureau « n son noiivi au «lo.
r :. ü,, No. Run 't. I...ni . Qm Ik-o.

H • .mtiu"'« « ■ -'livr.' t«»ut«"« lu» C.iiir» de» «li*- 
trie*. ■ «!«■ M 'itinagtiy «-t .l'J P» *ii««’.

Qii. U .-, 5 mai I87E

Appointement.
WA RW H'K, I » Février 1*71.

.\ol '■ .u .u. ■». Ki uoh-kA Ei:r\«:R, Manufac- 
tu 1 i r» ,R, 11 ■, .11 « ii'.iiim*' M. J'ISI.PII EE-
1*N«.R, M i .'ri .. « • >ni.iii*-ioii d. Qu.liée, notre 
,.,{ \ , ut 1 ur 1 t*. p:.iviii.'.?, a <|iii 011 voudra 

•...•n adr> ■ .. t«>uU’* «'onuuan«lea.
(> ,) Kl RO Ni K te LE PACK,

Man ifai-tiirii'i » «le Balai»,
Q-i-17 f- v. I87E I \ Warwi«*k NUtion.

3. * AililUildLVi),
AVOCAT.

I iurc.iu : No. 2t., me M. Louis, ILV.
Ar i. nrir w: T. Forkx 1ER, r.«’n.

• . i Ica Conn da Qa« bee, «!«•
M'.ntn. i ii\ « t du i ir< nit «lo '«t. Michel.

Qu. ! ■•. Il a*, d IS7E- Ex

UÜAliU'T «V; GAÜVUEAU, 
A’i/Sft&TC,

Xo. -2. Rue Si. Louis,
l.n face «lu l'tilai» <!u Justivc,
« J UU'Z H S M-Z ML - •

ROBERT J. E* NDEF.V,
HENRI P. tiAUVREAl’.

Qu.'l 23 juin 1871. la

(Mini ATmtTiii.

------------- ««OO-

IMPRIMERIE
ut:

cmnir,

wr° i,

iüe simi-iHimoi,
HfLIMNO» AillO,

qiiEKiK.

Vente à Grande Réduction
---------ooo--------

S. BEDAED,
HORLOGE II & BIJOUTIER.

Ko. ••{•), Rue Nt. Jean, H.-V., (tuHiic.
-------- oooo——

f*' s*«u»signé d« *irant inottro son p.-atiquee et lo public mi géni’-ral à iiu'iiio du fair«j l< m 
a fait une grande réduction xur »«•* pri\ t «»flru en vonto lo plu» l»cl assortiiuent «l«- Bijouta ri. • , t «V 
v«*r ••* quo l’on puisae trouver « n «« tto ville, lo tout venant d’tHru reçu ]>ar lo Vajiour d’Eur..;

Muntrt» d'Or et d'Argont, I Chaîne» «le toutes Horto»,
llrai'ulel», lloue!«>s d'fîreilles, Jonus et Hague», etc., eto.
ll«»rlo"«!» Krar.(;ai»f“s <1«* tou» genre», | Horloge» Am6ricain««»,

-------- ooo---------

ffFKTS DE FANTAISIE.
i onijiagiuiii» jK.ur Dames, Bout» ill. * ju»ur K»»cnoe «lan» «le iuagiiiliiju< » lioltc», CaisscM p.im JLig'.i, 

Pupitri », BolL s à Ouvrago, B»lte» A Odeur, Boite» A Joyaux, Encri. r», Roltc» à E'igai . «, l'.mi. 
|»>.ur picnic*, Eventail» avec boiKpiot», Eventail» «le deuil, etc., etc

AUSSI :
I ’n iuagiiiii.|Uo asHortinumt «l'Arg. iiUirio et Ornement» «le Salon, t« l quo :
Porto-«aite», Plat» «l’argent, CorlMiilIcs, Pots à eau, ttuiliers, Ool»elet», eto., et une fo.ilo d .mti 

article» |Kiuvaiit être oITortaen présent».
II a au»»! un as»ortiineut «lo papii r-m&clic qui mérite d’attirer l'attention.

-OOO-
P. S. Montre*, n<«rlog«'» «-t Bijouteries réparée* avec soin et tous les eflets lais -, |...tn , 

ré'par.'s M«nit mi» «lan» un cottre «lo *ftr<.‘t«; à l’éprouve du feu et de» voleur».

UN jwiil 5<î |»ioRiiror à ( ««t •'‘taldisseini'iil,

ET A DE8

Qiléltcc, 7 juillet I87E
■ S. BKDAm),

llorlojrr ti llijsutirr, 35, ru* St. Jtnn, limit.. |

Jouets ! Jouets ! !
----- OOO-

J. All. LANGLAIS,

s&â»es
Polir (lour «lo:- Commissaires,

Pour les Taxes d'Kcolus,
Pour 1«‘S Notaires.

Uill& ol T^didliiK*.

No. 61, Rue St. Joseph, St. Koch
( Vi»s-A.-vis TEglise.)

EE ».«u-sign.'inf.inuu s«‘* nombreuses prati.|U«'» et le public en général qu'ayant eoii*i'L i J L i.; 
agrandi ».>n «''tabli-HHeinent et ayant fait «le* iin|»>rtation» con«idcralile», directenieiit «le Fum \ti 
glut« ire, «l'AlU ningne, «le Bclgiijtie et des Etats-Unis, il est maintenant prêt s\ vemlre

A des prix déliant tonte compétition.
Son établissement est un «le* plu» variés et de» mieux assortis en :

Livres «le Prière depuis 2V cts. A $7.60 chaque.
Chapelets montés en or, en argent et en enivre d« puis 6 cl.°. à $16 
Croix, Médailles, Médaillons, Porte-reliques en or et argent, 0V*nr i 

veto, etc., etc.

VINS! VINSÏ! VINS!!!
Vin» de M« »»«> de la iiK'illetirt! «jiialit.' anali».'-s.
VINS Muscat, Malaga, Barsac, Oporto, Bordeaux, Claret, Sicile «lit Colli, Sherry, « te., « te.

-AUSSI
i;.ui-d<'-\'ic «le» lucillcuiX'S marque» et une variété du Ei'jueur» bien assortie».

Circulaires.y
Programmes,

AFFICHES.

ü. He variété de Jouets d’Eufauts!
A DES FRIX TRES REDUITS.

Une visite est respecta usetuent sollicitée.
J. j\. LANGLAIS

Libraire,
(iuébee, 23 dée. 1870. Hue St. Joseph, Su H«>cli.

MiDUB A CIIIIEÜ
Cartes d*Affaire et de Goût»

Têtes de Compte, Reçus 
Livres Blancs,

Billets Promissoircs
etc., etc., etc. Achetez vos Machines a Coudre

I DE LA MANUFACTURE,
Vous gagnerez 20 par 100.Impression» du Livres 

d’Ecole et autres.

— AUSSI :—*

Impressions en Or,
EN ARGENT,

ET EN COULEUR.

AVIS Al (iiEKGE
Di< I au Di Janvier l.s7’-\ ii'.u» vcmlr.in» tout 
iintr. ..itimi nt d. Bn viairc* «l«'r«; sur tranche,
r< Iiui«- l’i-iii.', Chagrin, au prix coûtant.

('lier.
«. N RANT A TRI’DEL

Quein-c. » nov. ls7E rin1 la Fabri«jue.
Le Mois des Ames du Purgatoire
EU M* An - d i l’urgat.'ir», par F. Votx'i,
notivelh Edition.

Eu vente au coniiitaut * lie/
M. E. « U KM Agi E 

12 ni«- Biia.lr.

A-UAVKiNK,
um‘ M.ar. Land «lo Piano» « t «le MiiHtijiie, *60 

lit. ru.'vt J. au. Ilaute-V e.

Lrs ordres nue les Avocats, Notaires «m 
M.trelinndsde la Campagne vondront hit*n 
nous envoyer, recevront une prompte at 
tebtion et seront exécutés sous le plus 
coui't délai.

Ayant fait des achats de caractères non 
veatix et des DEUNIKBS MODÈLES, 
nous sommes à môme do faire «les ouvra 
ges très soignés et élégants.

F. EVANTUBEL & Fils,
pROI'lUtl'AlRKS-KltlTBt.'nS.

(jHélteC, 1871

Toufes les Machines il Coudre sont garanties ci 
tenues en ordre pendant un an gratuitcniciil.

Le Petit Lawlor,
POUR FAMILLES,

.A. 1*0 I A T H O’ETREIlNm’.

PEUT
Ourler, Broder, Rabattre les coutures, faire (Its 

plis et piquer sans marquer.
Il ue peut être excellé pour la durabilité et la simplicité.

J. D. LAWLOR,
Manufacturier.

22L rue St. Jean, Québec.

BÜREIU MCIPiL BiüUHüCCÜSUiS :
.1«m, R UE Nt »TR K I )A M K, 1 1 -A Rie SAINT JEAN, QUEUE» ’.

FAftRTÛUF ' Montiiku.. 78, KveKIMI, ST. JEAN, Noovkai-Bu n.-u •< l
4S. Ri KNAZ.NKETH, ( I *ÜN Kr« BARRINüTON, HALIFAX.

JVo. ii, Rue Ht. Jeao, H.-V., OtiélHc.
On apprend aux Dames A se servir des

Moulins.
Qtiéhcc, 21 mars 1871.

^


